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CONDITIONS.

Le Pris de la Souvcription eitde Fingt Scheline

ur année, lorsque le Papier est livré à Môntréal. ou

En nroyé a la C'anpuque paroccasion +, et de V'inet

Ÿ'Mycuelins el les frais. lorsqu'il est enroyépar la Poste,

M ayables de Six Mois en Six Mois. el d'avance.

i d'eusqui veulent discontinuer de souscrire sont ne

D liés d'en donner avis un mois avant leur date «chue

t de payer va meme Leng leurs arrérages. aulrement

M1; vont censt's continuer à souscrire pour les sir mois

uirans.

  

etre EE

A PRIX DES AVERTISSEMENS.

% ir lignes et œudessous. première insertion, $s. Gd.—et

 

. -)
; A rhaque survante, Tail. .
J ic lignes of andessous, 3s. 4d.—el chaque suivante, 10d.

H@ uidessus de dix lignes, 4d. par ligne, et chaque sur-À {
LTE vante, 1d. . .,

. # + Les avertisssemens non accomuagnés d'ordres
o « - - on LS . *

«Writs. seront insérés jusqu'a ce qu ils sotent contrenan
| 200

5, et dibités en conséquence.
—mmt

 

(AGENTS POUR LE SPECTATEUR CANADIEN.

Ma. Joseen TanniF.—Quebec.

Isaac VarenTise, Fcvven,— Trois-Rivières,

A. Gauvon, Ecuven,—Rivière du Loup.

Mn. L. Larnensene,—AMaskinongé,
11. Onvien, Fevver,—Desthier.

Mn. Ronent Lecavanten,—l'Assomption.

Mr. Avaustis Vanvais,-—T'errebenne.

Mn. J. B LavioueTTE.—St. Exolache.
l'a. J. Huatrr Lacnoix.— Luprairirs
Mason Weinnexsrr.—Bouchers ile,
Mr. Loris G Latanie,—Perchères.
Josceu Desens, Ecvver—Chæmblu,
Bexsauix Curanien, Eceyern,—Se Dons

  

 

Changement de Demet ce.
N R. CHENEY, Horloger et Joaillicr, a trans.

porté son domicile à la Maison No. 72, Rue

St. Paul, à In porte voisine, au nord, de Mr. Be-

 

   
" ouin, N P.et vis-à-vis de l'Imprimerie de Mr.
¥ “Mhlower, od il sc propose de continuer à exercer

“Bon art, comme ci-devant.
_ Montreal, 11 Mai, 1822, 14-xf.
   “di A LOUER.

3 Pour Une ou plusieurs années, la Matson,
& EMPLACRMENT ET DEFENDANCES, présente.

ment occupés par Ms. 18. Throop, en cette ville,
24 joignant en front la Rue St. l’aul, en profondeur

di 1- Îtue des Commissaires, d'un cété la Ruelle St
‘BE Dizier et l'autre côté Mr, Z%. Thayer, contenant

88 deux bons Magazins de Détail et de vastes biti-
mens de Dépôt, &c. .

Æ On -aure les c nditions en l’Etude du Soussis
84 sné, Rue St. Paul.
Lo

  

THOS. LEDOUIN.

 

  

AVIS.
Tous ceux à qui il est dQ par Jean Mann

Rov, bourgeuis. resident au fauxboueg >t
Joseph de la Cité de MoThEAL, par obligatio:
ou Autrement, sont pries d’en donner avis au

soussigné en «on étude, Rue St. Gabriel N° > 12
de ce jour au premier de Juin prochain, ufi-
qu'ils puissent être alors satisfuits du montant o
leurs créance».

P. E. DAVELUY. N. P.
Montréal, 4 Mai 1522.

PERDU,
UNDI dernier, un Exemplaire des Règles de
Pratique de lu Cour du Banc du Roi de Mon

tréal. Le nom du proprictuire est écrit dessus.
Quiconque aurait trouvé le dit ouvrage ubligerau
le proprk tasre, en le lnisant remettre à cette lin-
primeri.

Moutréa!, 11 Mni, 1898

BANQUE Di MONTREAL.
E Livre de Iransfert à la Bauque sera fermé
dupuis le 30 Avril courant jusqu'au 21 Moi,

ct un Dividende de $ pour Cent sera pay:b'e à le
Banque, le Sax roi ler Jurs prochain, sur le ca
pial depasé,
JAsseuece’s annuelle des Actionnaires afir

d'ehire des Directeurs pour l'annee su vante.
aura heu à lu Banque, le Lesnt 3 Jus prochain
a 10 heures du matin, ct la ball.te sera close à 5
Leures de l'après midi.

—14—

 

R. GRIFFIN, Caissicr.
Montréal, 26 Avril, 1542. —til—

AVIS.
Ut Particulier paur lui-même ct une autre

personne, souhaiterait d'avoir trois Cham
bres (aon en mansardes) dans une maison Cana-
dienne, où il n’y aurait point ou peu d'enfants ; et
d'y être nourri, chauf( et servi. Et il se fourni
Fait ses ts, tuvubles de ménage, sa boisson et si
lumière. Et il souhaiterait de plus que ce fils
auprès d'un des deux marchés de provisions du
bouche, (n.ême de préférence) entre les dits deux
marchés. À s'informer à cette Imprimerie

Montréai, 13 Avril, 1629, a-=10

Clouz d Lattes et à Bardcaux.
L E Soussigné remercie les ; craonnes qui or:

4 bien vouts lus necorder leur pratique, eu pré.
vient le public ru'il zura conata iment vi asa
ment de CLOUX à LATTES et à BA RDE.SUX
au plus bas, prix.
On pourra en trouver chez ‘ui au faunboure St.

Laureut, a la premicre maison de la Grande Rue.
droite.

PIERRE VINCENT.
Montréal, 9 Avril, 1892 xf—10.
Province du Hns-Cana.'a, 2 P@TIETURNT
District d. QUEBEC, ÿ AVERTISSEMENT,
N fnit savoir à tous qu'il apparticadra qu'en vertu d'uav
senteuce d'autorssation reudue ce jour par l’Honoruble

dates Kerry tn des Juzes de la Cour du Banc du Kai pour
le District de “tueber, sur ke Moquète du Meur Jean Hoot
Négociant ess cette Ville de Quiet Charles Huot, du dit
liv nu, Ecuver, Notaire Public: Sicur Jean Langevin, Negn-
SANT au dit lieu, tant en sum nom que conte Procureus
fonde de Sieur Edovard Lougevio, Merchand à Berthier.
Comte de Warwick ; Charles Langevin de Quebes, Feayer,
un des Membres du Parlement Provinciat, tant ot son nom ur MA Montréal, 23 Mars, 1822, xf,

0% LOST,
À N Mondaylast, à Copy of the Rules of Prac-  

      

 

tice of the Court of King's Bench of' Montreal,
TR The Proprictor’s name 18 written in it. Whoever

 

— HN . .
Fehinay bave found the same will oblige the ower by

Ja -Æ@lcaving it at this Office.
TT ÿ  Montreel, 11h May, 1822, 1-14

hs. .
. rangement du leu de l’Academe de Mathématiques

de Montre,

A 'R. O'SHEY informe respectueusement les ci
4 toyens de Montréal et de ses environs, que sou
Jeole se tient maintenant Noo 1, Ruelle Viger, pres
“in Nouveau Marché : any enseigne les Langues

PR l'rançaise et Anglaise grammalicatement, les Mathé-
AM tatiques Pareset Mixtes, avec leurs diverses applica-
-Uvns, la Géographie et l'Usage des Globes, l‘'Far:ture

MM Ret la Tense des Livres —Mr, O. wrhesite pas à dé-
ne M ciarer qu'il renonce à loute rémunération, «1 sa nee
ul

&
Sitlode ne fait pas favre les mêmes quogrês dans la moi

 

 

  

 

    
  

ré, gqtié du tems ordinaire. Connne il a tait tout ce qui

we géBpuuvait coutribues à l'avancement de ses élèves ainss

jet Sprä leur bien-être et à leur commodité, al se fatte
Eine sox forts Tai menteront la contmuation de Fen.

Siouragetient qu'il à déja éprouve.

A Montcal, 4 Mai, 1522, . 3s

tel ONA BESOIN A Lo CHINE
ph XE PE A ou 200 CORDES de BOIS de lin, d'Épi

- nette où de Pruckie sec.

Cf —ASS

ent Un HOMME bien an fait de la constraction des

que % Fourneaux à Chaux, et de Fast ds fare Le Chaux.
2 S'addresser à THOMAS PORTEOUS,
k; Montréal. 31 Mai, 1829, 2.

UY AVERTISSEMENT.
c Ux Jeune Homme desivernit prendre sa Pen
8 sion duns une famille Française sespeetable,
me Fd criminntes de marche Ju Vieux Marehd—Un
me bet (marquent tes condi ions) adresse a Boo

laissé au bureau de la poste, cbtiendru son atten.
’ tion.

31 Mai, 1522. af.

036 A Louer pour uncoou plusieurs Années.
PAE MAISON de pieries à un étage situce dans

ete Ia Rue St. Urbain, avec des Lâtimens ex'érieuts
nee ot un JARDIN, complanté de lemmiers de la meil-
on lute espéee, propricté de foo Mr, Lows Gacrinrn

eut Ja maison ri quil l’eau des Aqueducs.  S'adresser à
Mr, JOS. CHEVALIER, grande rue du fouxbunig SI,

Jen Laurent. )
A Montréal, 11 Mai, 1822. 1d-xf,

que comme Procureur fonde de Jocques Deliguy, Veuve,
Marchand au dit lieu de Berthier, #1 de Dame Françoise
Langevin, sun cpousez Jacques L-blond, Ecayer, de Ju dite
Cite de Quebee, Avocat, «£_Dume Antoinette Langevin,
son epouse ; Louis Logueux® Ecuver, de In dite Cité de
Quebec, Avocat, veuf de teue Drune Bluse Langevin; et
Michel Clonet, feuyer, de la dite Cité de Québec, Mar.
chand, Curatour ad hoc, à Fabevnce de Sieur François Tuot,
vt'l'uteur ad hoc 8 Simon Hector Huot: et sur l’avis des pa-
rene ot amis du dit absent ct du dit mineur, if sers procède,
par forme de LICITATION, par devant la Cour du Banc
du Roi pour le dit Distriet, à fu Chambre dP Audience en la
dite Cité di Quebec, Landi le quinzieme jour d'Avril cou-
sait, à neui “heures du matio, à la première crice des hin:
ineubles ci-après designes, dépendant de la Succession de feu
FRANCOIS HUOT, vivant Fcuyer, un des Membres du
Parlement Provincial, et de fee Dame FRANCOISE
VILLERS ; que da deuxidme cride se fern Lundi le troisie-
me jour de Juin proctnin, devant bu dite Cour, ou dit lieu,
à neuf heures du matin: et que LUNDI le DINTEMEjour
du dit mobs de JUIN prochains, & neuf heures du anatin, à
sera procede pur devant ta dite Cour, icelle terunte, en le

Chambre d' Audience,en fa Citd de Quebes, te la teoisième
et dernière crice des duts Eimmeubles, et à la vente ut adju-
dication d'iceux nu plus bant et dernier enchérisseur, aux
charges, clneses 64 conditions des enchères qui scront depo
sces nu Gretle de la dite Cour avant la vente,
Ceux qui ont sur fes dits Hiumenblse quelques droits de

propriete, servitudes, livpothèques et autres prétensions
queleanques, sont requis d'en faire leurdeclare.tion por écrit
an Grete de 1a dite Cour, avant l'odurdication.

Suit la désignation des dits Eomecubles à Heîter.
1°. Uine Maison construite cn pierres À trois étages, tynie

venu de la rue lu Fabrique, H, Ville de Québec, (sent face à
tn place du Marche, avec deux Jemplarcemens cantigns, Fun
se cinquante toises où cuviron en superficie, et l'autre Lan.
placement de deux mille deux cent huit plede en superficie.
Mus un: petite Maison cn pierre à deux élèves, Lntie sur
tee wives de dn que St, Joseph, deax Hangar, fcurie, et
witees bitimens dessirs conatemts, tel que le tont se pourruit
et compurte, prevont paredevant a la dite rue he Fabrique.
4 aboutisont par derrière à lu rue St. Joseph, joignant
cote su nord est a Joho M'Nider, et au sud-oucst à Michel
suuvageau et Frederick Glnekmeyer,

4", Une Terre de figuee irrégulière, enpointe par te bas
et s'elnrgissant en profondeur, où ta dite Terré peut avotr
huit arpens où environ de front, le long dela ligne de ln
bare d'Antoine Mnreaux, bornée d'un côté au nord-est à
Toseph Binet, et da ¢oté du sud-ouest à Thomas Rockhelens
par-desant partie à fu rividee de Beatiport et partie au Gore
icin din Moulin Baonl de tu Seizncurie de Denuport, avec
uae maison, grange, étable et watres bitimens dessus con-
sruits, tel que le tout se pourauit et comporte.

{ 5. Une nutre Verce situde susdite Paroisse, concession
9 2 Ste. Marie, à l'endroit appelé le Luc, de trois arpens de
front tar vinzt clinde profondeur, plns où inoîins PH y
trouve, Lornée au nord-est à Jean Baptiste Sive, ot an side
ouest à Louis Vuchon, pne be bas aux terres de la concession
de EL Ignace, «ten profondeur por colles de SL, Louts. |

Paar plu amples informations, on pourra s'adresser à
Mire. Louis lPluimondon, Avocat, eu son Fiulde, ea Ia
Hloute-Ville de Québce, Rue $t, Louis, N23, 42,

LOUIS PLAMONDON.
Procureur & Avocat.

20 Aster. Ju.

 

Quubee, 10e Avril 197€,

que le Thermodon, f'euve de la Scythie, se gela pen

POESIE.
Em+meee

CONTE.

Guillut, anné d’un gres tronc de sormant,

Fauoustithit sa ferme un jour de fete ;

Un court au bruit—Et* voisin, doucement,

l'u vas lui sutnigire uit les resur où la tête. —

Depui- singt ans, ami, je lui répéte,

De l'afpibabeth, deux lettres scutement ;

Mais point ne veut en nieubler sa mtimoire.—

Parbleu, compite, il est donc décidé

* Que ces lettres sont du grimoire—

If! rom, morgué, ces lettres sont C.D. ….

 

 

Mémucre sur le changement successtfde la température

et du terruée des clûnats, par l'Abbé Mann.

«+ Avant que de rechercLer |es causes Hhyziques d'un
honçeuwnt de la température el du terroir des dy-
ets pars daus une lungue suite de siecles, il parait
convenble, el née nécessaire, de prover par des
a stotiles von suspecles que cc changement soit 1éelie-
wi VE...

« Juéroidute véplte plus d'une fois, que dans la
¢_ thie Luropicune qui euvironne le Pasus Meande,

voy avat constamment huit mois de l'année d'hiver
mi=upportable, el eue les pays plus au word étaient
car cette cause tout-à-fait inhabitables. l'ajoute, qu'il
y foit trés-iruid les quatre autres tio17 qu'on y apprel-
le étés Or ce pays n'ust qu'enire les 44e. et SUe, de-
gris de latitude, cton n'yvoit plus tien de pareil de-
puislang tems, César, Firgile Diodore de Swile.

Or ide et Strason. Pomponivs-Mcla, Séneque, Petrone,

Piine-le nuturadute, « Jiwtia, parlent tous de ls
mene rte, du froid insup;mortable des bivers de ane
0 1 l’autre partie de ta Coltjue, située sous les mé mes
l'ttude<, C'ust-i-dire, depuis ‘6 Jde jusqu'an 50e de-
Sté, vi cepuis lesGaules jusqu'au Pont Evaim. !L en
marquent tart d'effets exitaordinaires et ton Grave
ques, Guth d'est pas possible d'attribuez leurs Cescarp-
tons à d'ha‘ttule où tis ctatenit de vivre dons les cha
ieurs de l frshie, de la Urece et de l'Azie-miuneure,

+ Les descriptions qu'ils en donnent unanimement,
iw conviennent auvutd'hur (qu'aux pays silués etre
à due. degré de ht, et le cuscle aictique ; ct mgme
2 tiens Jes égards € froid des fnvors d'a priseat en
Sèle ctete Norwege 8 en spprostic pas.
+ Pour voir exctement s€alizces les descriptions

tue les ancrets bars Ont iss-<Ces du ciurat du unhey
de l’Europe de leur tem, ! faudrait aHer aviourd but
fans le Laponie, dois fa Sibérie, «dans celle partie
de l'Amérique qui est au nerd de la baie de Hudson,
où les chuses sout à présent au même état qu'elle:
“tateut Jeux Mille Ans passés sur los Luids du Rhum, du
Danube, du Palu:o, Bisoitte, du Dorysibène et du
d'ausis
« Le premier eflelque les anciers marquent rin-

formément Ju froid estrourdimaire qu'is faisait de cur
te dans toute cette rastie de l'Europe, qui et cou-
prise entre le 41e etle HUe, degres de latitude, el

sut ccapie tres: la Syythte-Eucupeenne, la Dacie, be
diusie, là Thrace, 2 l'annenie, la Germanie et les
Gaukes ; C’est que trtes Jes fess, Jes lacs et les ne
vières, comprises dans Celle étendue, se glaeut
constamment tous ls fuvers, «n-orte nue les araces
des Baslaies, Seytles el Sarmiates les passaient alors
sur lus glaces, ave lous lewis chevaux, chariots el

bagages, en jettanide la patile devant eux pour s'en
pecher de glisser (comme le dit MDivdurs de Sic,
le) pour aller pilleret saccager les pays plus méridio-
naux. C'est ce quellérodoie, Virgile, O.. le et Stra.

bon as-urcnt pusitvement par ropportä la Coy thee,
Eur pecnne, la lacie ot 1a Flusce, tous pays alle.
nans au Palus-Môo ile et au Pont-Eusin du cote du
aord et de l'occiient. JHiudure de Sicile, Séneque,
Pline-leeJeune, “lor.:s, Hérodien, Jdmmien-Marcel
tin, lornandis 1 Goth, of Xophiling Usbreviatenr de
l'hi-tunre de Don Casstus, atlestent la wéme cluse
touchaut lus rruères et les locs de la l’annonre, de la
Germanic el des Gaules. lis marquent les tes tt les
circonstances Je ces passages «'artnéer sur les glaces,
ot des guerre qui "y fatsaseul, eu sorte qu'il est im.
vo-vible de vuquer tn doute des témneignages sus
anlurnes et authentiques. Mérodute dit que les Sey-
thes, par lemayen de ces glaces d'hiver, parcoura
ent les pays jusqu'aux Indes, Strabon du que .Véop
tolème, pérétal de Méhrédate combatit les Baba
tes avec wie armée de cavalerie en liver au mem
endroit oùit leur donna un combat naval en été, Hi
est dit dass le fruité des fleuves attribué à Plutargue

dunt FÉE méme ; te qui n'artive pas à présest aux
fleuves dels Sibérie, de la Laponie et du Groeuland.
Uvide manque que lui mêmes mutché sur les glaces
du Pont Euxin

« Fleurque dt que la compression de ces énor
mes glace cur lus navires qui sy Gouvaieat senler
més, les Lii-ait et les écrasait, et il en donne un
exemple des vaisseaux romains dans le Danube, aux-
quels cet accnlent cal arnivé, Strabon et V'irgile pau
lent des vases d'airain romjms par la force de la gla
ce. Le mène Firgile ct O:2leastutent qu'en la Tina
ce el vers le Danube, on coupait le viva la hache, ct
‘qu'en dunasit en portions à chacun de ces morceaux
solides, Ils ajoutent que les basLes et tes cheveux dus

hamnmes y Ébisnt souvent chargés de glace...
+ Que l'or compare celte description avec l'état

actuet de la France, de l'Al'emagne, de la Hongrie.
de la Ramanie, de Ja Transylvanie, de la Walachie,
de ta Muldavi- dela Bulgarie, de la petite ‘Tartarie,
de la Podulie, et de l'Ukraine, qui sont les noms mo
dees des més pays! La température moderne de
ces tégions n'a dresque plus de capport avec l'étal ou
elles se rouvairst il y a deux nulle aus ; et les effet
qui y ¢taient alow constans tous les hivers, n'arrivent
pos à guésent une fois dans an siecle ; et quand, pra
hasarJ, ils arrivent, on les segarde comme des phé
nomenes extruordnaires.    

pontus- Able cr Piguc le naturalist parle

TROK TIRIUSVE MIN! NULLO rorimine AGETUR... Jr. .

Volume X. MONTREAL, SAMEDI, LE 1 JUIN, 1822, Numéro 17.
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nt de la Scy-
(Le Crimée et l'Ukraine madernes,)

COMME SYAR son alno- phère coutinuellement remplie
de ncigen ide brumes glacées, qui empéchent de
voirles objet quoique pealignes, et qui cbseur-
Eisseut Va clurts du jour, Iéroduse et Pline disent que
celle tine€ ner_e -ressembie en tombant a ait
rempli de plunns, et que c'i-t à Cause de crla que
ve pays est apple pays plemeux où portant plumes
+ Devdore des; sie pate de la Celii que “pays quil

dilèlre arrosé parle Danube, Le Khin ot piusieurs au
Lres grettds Peuves, et qui, par consé-quent, compre-
nail tout le milion de l'Europe, depuis tes Gaule”
Jusqu'au l'ont Laxin) comme d'un pays rempli de ne i-
ges co iver. Floret d'étronc le contûrment. Virgile,
ut pratlsnt de ‘a Thrace et du Pays des Jeux côtés du
Danube, du quvial tonieurs hiver, el que sa
belge) lumbait Jusqu'à sept aunes de bncleur.
°° da pemlure qu'Oiade tait des neige aux envie

Virons de Tomes, lieu de son exit sur le hord du
Pont-Eusin, et au uidide l'Enbouchure du Danube,
west pas wins atliease, praisqu'il dit qu'elles
ent souvent deux années du “tale, sans que ni le so.
let, Dela plute fussent en eto de les fondre... .

+ Passons aux au res phonears ta€arnion ns
dans la Scyttre- Européenne at daus Yo Colt ve du
leur d'Héroduile et dan- les s:üch> >rvans, © aed
dit, que, pendant liver nry pleut Pres ie pained
du tout, parce qu'aiurs di ne C+s<e du tee < ct Ly
contraire, que perdant l’été, gurl en au et ne
dus la Grece et "Aste-minenrs gf ne tears 122 Jde

pleusvir dèns la Celugue of la Ecytihe Lots te ciel
Y est loujuurs couvert de nuages dans cette Salam, et
que le tunterre y esl Uesaate en été mile : mais
que s'il en cerise en liver, on le prend pour un pro-
dige ; et qu'ue V regarde de même les trehomens
de letter bile saisen qu'ils pur-sent arriver. Ces
durnières Clrounsiances ménitent a-suiément attention,
paice quelhs peuvent aider nu: conjeciutes tuuchant
lu vrare thésrie de la terre.

+ L'icchre de Sicile, Tacite ct Orite en parlant
daz Gauls, de la Germaine et dela Thrace, nous font
connzite l'enoruie violence des vents quis régnaient
dans cer pays de lear tens et dans leg siècles qui les
precedent: Vents qui emporlai-nt les pierres et les
hres êtes de la terne, etles toits des bitimens,
qui avachaient les arbres et detrui-nient Jos tours, les
tdiias. ll ét Vial qu'on voit encore à présent de pa-
reals eller des vens, surtout dans los pays qui cons
finent à la tper du nord et à la baie de Erscaye ; mais
rarement à l'itl£rieur dbs contuuers dont partent ces
anciens.

Perron, Dindere de Sicile, Ozide, Poxmponius-
Maa, Seneye. Petrone, Prince lenaturaliste, T'acite
Appier Deen-Casseus et Hérocin disent tous d'une
mew VOIX, que la rigueur du climat et le froid qui ré-
gnait de leur tems dunz lee Gaules, ‘a Germanie, la
l’on mue, Ja lhrace, la Mass et fa Marin, ne avuf

tae Evropænue

 

tustale

 traitent Ne Vignes, ni ulives, nr stbres fruitiers ; ot que
> quelqu'un voulait ca cultiver, il Giait oblige de les
couvrir de fumier, ou de lés ctifouir sous terre pens
dant l'hiver pour les conserver. Mais T'acite dit Je
plus que Ces pays produssaient afrondaniment plu-

sieurs espèces de grains, où l'on prenait la pene de

ies calliver «1 de les engraisser ; ce qu'un fesait en
les couvrant de marne où de chaux, pour en cormget
‘a froideur et l'humidité. C'est une circonstance qui
et maiqués expressément par F'arron. I ajoute tout
de suite, qu’un n'avait dans ces pays ui sel de rocher,
nivel mana; la cuncoction de Ce dernier demandait

unechaleur plus forte que celle qu'en y avait dans
Ces emns-là, Il dit qu’on y euppléait au manque du
sel pr les cœndres salées de certains buss qu'on bidlait
pour œtte fin, en y jetlart de l’eau salée. Pline et
T'acite-Hsent ls neme chu-e.

+ Vola axsurement des circonstances non équ'une
quos puir frire juger assez exactement de l'état an-
Cien du tiroir et de la tempétature de tous ces pays,
et de la digérence qu'il y a en les comparant à leur
etal modein:, ol nous connaissons par expérience la
bouté des vins et des huiles de la France. des vins du
Rien «t de l'Autriche, et cor-tout de ceux de Hun-
genie, où d'a compile, entr'autres, celui de T'ockai, un
des plus riches que produit 12 monde cnlier...….
«Il consent d'indiquer ici les bornes vers le nord

de l’Europe, ausddelà desquelles les anciens crovaient
les lerres désertgs et tubabitables, à cause de l'exces-
sive risteur de frovd,

+ Iérondote dut, qu'au-delà des Melunchlens (peu-
ple Sarmate ou Polonais, ainsi nommé de la couleur
mure de leurs bits) il n'y avait que des lacs, des
matals el des prays 1ubabités, pour autant qu'ils étai-
nt connus, Oi£le dit, qu'au delà du Bosphore Cim-
métien, du 'lanat et des Marats-Scythiens, il ré,nait
un frord qui rendait les terres inhabrtables:
B nphorus ct l'anis superant, Scythicaque paludes,
Ulterius nili! est. wise non hobizabile trigus.
* FA qu'on ne dise pas qu'Uvide pale en pocte,

car ici comme ailleurs, d'autres auteurs, qui ne sont

pas puèles, sais géugraphes et historiens, echfirment
positivement ce qu'il dit. Serebon, entr'autres, répète
en plus d'un endroit, que tous les pays vers le nord,
wedeld des peunles qui habitent les bords du Tanai;
ot du Borysthen, sont inbabitables, & cause de Jex.

trêmefront qui s'y fait. Or, tout ce “qu'on peut teculer
‘es bords el les sources inêmes de ces deux rivières,
ne prasse pas le55., degré de latitude, parallele qui
traverse le turd de l’Angleterre et de l'Allemagne
le milieu de le Lithuante es le midi de la Russie. C’es
aussi entre C3 deux rivières, le Tanais et le Borys.

thine, que € même Strubon place les Rhoxoten.i
(u'on croit généralement être les ancètres destr,
vi il ajoute, que fout ce qui est au-deii est inhabitabie,

2 cause du trobl, Daus un autre endroit il dut, que
toui ce qua est au-delà de la Grande-Bretagne, est très-
veu habituble, à cause du fruid ; en sorte quel'on croit
puestous les pays qui en son! plus au word, sont inhabi-
tés, Or, acune partie de la Grande-Bretagne n'at-
teint le Gse degré de latilude, ce paraliele exclut
comme Gant plus au nord, toute la Nurwère, presque
soute laSuède ct la moitié de fa Russie. Ou les Ero.
yait dnc inhabits du tems de Strabon, ay siècle * Des glaces passous aux neiges, Hérodote, Pom- d'A uguste. | Lufin au Reméro prochain )



 

NOUVELLES ETRANGERES.
oF f0i à cette nouvelle, que l'on tient du général
p-—5, qui dit aveir vu la lettre cu question.”

—————
 

havi, 18 TURQUILE,
New Yous, le 25 Mars,

On dit que le 1€ Mare, l'escodue turque donna
Chisse à Vrois Vaisseaux russes dus ta Met None ©
en put deux <ur le qretexte quiets portant des ™
pnictés grecques. H qurat que ta tote ation! +
fait vorle vers Pile de Candie avec 16.000 Ltt
pour © Laue une

Une comes taste composée d'\<tatiques, | Qu'on
ts. a LO GG animes, Cll campee1% 10S 00

descente,

  

vien de Conte met, D'aquès dis Mes ad

des drecnatner :rare-qualtitee pointe Jus celle ca

pare 8 Mas egies dis novell 2utré quentes

pegues A Londo moran La toate hi poçutation al
Fadl vite ate cet diva! e 6 dam à des mdre pour aur

leve ei ol a its tipes EU mire rsaV lent ete

avatits Odile ferment do ve de d'utipitum vusse,
La comséqueude de eat scrment te arts vrated en

Turbe. ¢

‘tisse

 

 

th usenet ans Capiiate A

le» crdres in

Fag apres Pantene semi ent jas oddooter gue des
Fates matt, Quvesgio ire ques, CO pensait gene
T lens nt qte es hotes commencersent e 1 dra

au vus tai le Car au devait cu connie, alice Turque

tarte due 10000 hecamies, poricner ent équipée et

ap put rentre, OUlat pl qu'à quelques oars de
poarchdo Danube, vi devi, posses ce fl ave, aus:
Pu apres sun ares, Silos Russes avetent ete mie

foraw's du ce mone Denk Comme À esta <ujieset,
1< autate nt CHA 00 nes vant gabeab résuite rail
que le prester coup se jortetail entre le Pacih et ir
Dranube,

Les derniers asie de Simvene eorrobusent ees Je
tar», 012 peace Mt aqne ces cheudits dis le vunstuozeat

celle sale état nt empde Troupes out s'avaniçatein

vers Constantinople, Les autonites turques avaient em
plove un graud non CaeloV ilies eXtraotdinaires

pour tan-potter dussbats e1 des dlets miotaires au
Guartier Zeneral, sur les tives du Pruth. Les nda-

wis confirment quia tie emare par se Sultan, un
fitwan pout aucorpater tous les ndivs depuis 18 aus.
jusqu'à un ge avance, I oavar été entoye des ordre

state à tous es pachys c'Europe d'armer et d'exer
cor tons doe jeunes gens de jeurs geatetnemens respec
Lis. A noesure qu'ils aCjuttalent quelque counais-
cance de Purge des armes, ls étareut envoyes à l’une

des deux aritces de resutve que Ces pachas svat

crdte de former.
«+ Où tue peut, diseut des leiires particulières, s«

Turnier une idée du fol cuthonst sme vee Tures ; teu
tes les classes Crentaus ames "et rnanitestent
mialheureusemeus Leur cnthousiasine jar le ma-sacte

des Grecs. Ausestôt qu'il se sera livré ua combat, le
Grand-Seigthieur gutters Coustantineple pour con -
mailer son atinde en persone, ete faneux etat
dard Je Mahomet sera déployé. Loourpétiosie des
Janis-aîres vet telle que ds per-0ttes ut Troygrent

de suc o- de la lassie assure, Comtrencent ven don.

ter, en coutemplast la masse de la popuatior fanarie

que el furieuse gui se Riera vatis Ctz:e dubur de
Vetandard du Prophète.
Ha été requ ordue au quartier général russe ce Gai.

re prendie aux quatre divisions cantopners dass la

   
Basics Eusemat ne Jane tantde nes

 

se de   

 

-

Pe-saraine des postivts concentrées sur les bors du
D'ruth. On di-ait ace que des partis de cavalert ae

coups de unl. Un pensarvatent denn dehargé des
gencralement 3 Varsovie que le premier couner ap
portesat la nouvelle d'une batnde sunghite.

FRANCE.
New-Yoan, #27 514,

Oa dt qua le général Berthon s'est enfur en Portu-
Zal. vu id à Ltereçu àluis uverts par les constituttou-
nele Maire le dé, ont de leur chet, les libéraux de
France <emblent t'as pas perdu toute esperance

d'effeciuer vue cenre-resolution. Ha tte tait de nou-
Velios leniatiors pour exciter une cormmmotion, à M ar-
soitles et à Strasbourg. A Marseilles, le colonel Caron

EUROPE,
New-York, le 23 Mai.

On parle d'une grande alliance entre l'Angleterre,
ve France otAutriche, à laquelle te Dannemare se-
ca, dit-on, mivité a ouceder. =Quoiqu'il puisse y avon

uw cela, ‘es puissances de l'Eutupe paraissent être su

« que-vive eo conséquence du tejet qiar ta Turquie,

les ptopusilions de fa ussite. A Vienne, il avait cle
Jone des adres vuoclants au constsl superieur de

sucre A Beial avast clé lenu un conseextia:
athe, eb al as ati vie envoyée un couter de cabinet

s Venne. el des e-toilo tes aux conutsntiants des dit
wren es toitere-ses, Doux les officiers de traine au-
zéals ut cient sar le continent, avaient rego un ure

die péremptoue des et vetoutte le
Un ue dit presque pen des Grecs, si eu west que

is aiflct rs europecns que sétanent ge sous leur
drapeaux, avait mlrodait parie esx la tutactique

noudetue, 41 besttkoup smetioré Dastileuie,

 

Mukot,
+ Fez, le 16 Jansier, 18.2-—1 y aavjourdbai

quince ques, est arrive bauttasadeur mpenal des
Uttemans, Escaucheït Mohoruet Effendt, avecte premier
vovetoire d'état, Saislu tncher, accompagne de douze

atissatres, d'un pacha d'Egypre, Fluschan Arana
Base, Bits du vice-ra delay pies Bisoat appate adem:
con op de Fez dis poesiante, doit la valeur esl elie

« LU.COU prostre-. Le letudemaus, l'ernpereur suv’

les prujnets us tue asaient ele présentes, et lat grande

veut surpois de eus Lanttenu, relativement su prc-

tutes hustiittes.

M répondit qu’il etait prêt, et que Dieu l'aderait
Pendant cette semame ce nonague a vie Les oecupe
le is corte>pondunte avec Constantinople et ¢Luy p-
ve L'empercur à été clanne de Patines de Yanitras-
-adeur et de son starétaire d'état, Solati Facler, et a
adinard fa prudener de ce dernier, qui est on sachite.

Ce Paicher et Vomni ipttme d'an négociant
cousuderables Mayer Ben 2Tackain, que dumeue pre
sentement A Maroc, que a reste 18 wns én Angleter-
tv, #1 quia préseuté à l'empereur un vustage pabite
-n Europe conte les Turcs; et ce Miyer aobtenu
varie meyen de son ant Salabe Bicher, ta peumi--
ston impériale Jde curtespondre avec lous wes sypets de
Maroc qui demenrent en Europe,

Le 29. l'ambassadeur turc est parts avec Île pache
(Evphen, deux pouces de Teme, Mu'ey AbJ Lau
set et Muley ei Hussey, les deux grveineure, Mur
nettied Mohd of Abd Kackman Medunabi, ot deus 1.
rat shes secrétanes dale lis vont en Ecyple, € de
{a a Coustantmopie,

Les deux pances ei leur suite vont d'abord au mord,
poar y otleusre de nouveaaux ordres. lis portent au

“tan deux lettres par lune desquelies l’empereur
Sengage 4 lui Dourrir tous les mes S000 chevauy,
1000 mule. ei SUV uegres de lice de 13 à YOaw:
tt oa. vicero d'Ecsyte 2900 chesaue, 500 muntes et
20 € tes, L'anbassadeur et ie facha d'Egypie ont
reç.1 yes présents cun-tdérables ; € l'empereur a don-

are a Satabi Bicher une tabatière oarichne de diamans.
present du rode France en 1457 dont bi valeur es
eetinde a BOAOpiastres, l'empereur à aussitôt Ce
sêhe des counietrs à Tunis, à Trokets Alger, poo
rencuveller, dans l'espace de guatre setunes, le

troles Conc.4s par feu son pere, Srdi Mabomer, dan
l'année de l'éQue, 1190, je 1Y du nus de Schban,
ci he YU Juillet, 17657.

 

Nitaln

 

 

MEXIQUE.
New Yons, te 15 Mai,

Nos lecteurs ent beaucoup entendu protier séceimn
ment L'ÉTUERIDE, qui. à imation de Napoleon,
vovait probier dis dissentions qui regnaienl an
Mésique, pour «# Hayer Ja voie à l'enqure. Des nou
vekes reçues en Jroite ligne de Nexico iu-qu'au 3 Av 1
tent quelque Jour sur les tenfi'ives de ce chet pour 

avait terne de projet de currompre un régiment de 1
sarmison, «t de l'induire à marcher sur Toulon, jou
se savsir de l'arsenal, des armes et des munitions. |
chef du cumplut s'était etui en conséquence de la d-
couserte: el ses compiices avarent ête aurètes, et [bn
S'étuit emparé ce leurs papiers. A Toulouse, le té
{et avaient dosuné ordre que le théâtre du lieu iérler
inf jusqu'à nouvel avis, et que tout :a-<emblemen dans
les places où les que - qui reiu-ctait d'ubétr, tût dsper-
sé par la fue, Cuir. tucoure à Cé Gecssiomée par
les exces des seures cens qui fréquentaient leshéâtre.
cu, sont. dit on, Le plupart étrangers à Toybuse, où
il- etaient le droit où fa médectie, et qu avaient
riaintesté des intentions crémnrlles en puissant des
ns en apposition à cou de + Vive le flo, et d’une
na‘ure évidemment :é litieuse. lt avait été sais uni dé-
Jôt d'armes, Con-isant en une grande quantité de
ots quels, bayoneîtes, pistolets et sabre d'infanterie

IL y avait eu. dans la chambre des députés des discus-
stons qui avarent degouté ie militaire des ibfraus, gu:
avaient dit que puesque tous les efficrers de Paenée €-
taseut des fil- d'anciens nobles On avat fait des en-
quite dane tons bos regimens, et l'on avait trouvé qu'sl
yoo les intimes proportions que C1 devant ; on

wast anssi ound que dans quelques ne des régimens

de la g-rde royale sly avait un Lies moins de no-
Lics que dans la garde iinprnisle.

 

SPAUNT,

New-York, le 22 Mg
Le Currier de Londres du 13 Aved wy soir, donne

Tes particalarités suivantes d'un événement, gai sem
ble devoir être cru, d'après la manière dont il est or
conte dans ce journal, et 13 canse qui ni est asoigné.
L'as-accinat dun personnage anssi distingué que Rie.
gory ui est regardé par les Espagnels comme le éie
de la patrie, et le gardien de leur hberté, était <ul
fisant, selon nou-. pour soulever toute UE-paune

contic les auteurs d'une aclion aussi noire ét aussi li.

che.

Londres, le 13 Auril.—Nous nvonsreçu ce matin,
Ja lettre =nivaute de l’aris, et la mettons sous lee yeux
de nos 'ecteuis comme nous l'avens rgue, I est bon
de remarquer que nous ne la tenons d'aucen de nos
correspondants, et que conséquemment nous we peu-

vous répondre qu'elle contienne la vérité. C'est apres
cette explication que nous la pué-<entons au pulstic,
À lézard de l'assassinat de Rrégo, nous remarquons

que le Moining Chronicle en parie aussi sur l'autorité
d'une lettre privée du 8 de ce mois.

« Paris, le 10 Avril.—Une lettre particulière de
Madrid dit, qu'au sortie du palais des Curtés,
Rrego et les membres con-titutionnels lesplus mas-
quants, fment assassinés par les serviles i tela po.

polation de Madrid se leva aussitol en tnaxe, péré-

tra dans le palais du roi, et massacra toute là famille
royale ! Nous he savuns Jusqu'à quel point on duit a-

neUre ses pro/els ambitieux à eécution. Convaineu
que ses vues étaient En Oppust.un à celles du Con
res, il avait gagné un regiment wi avail erie, iar

foe Vive de Rot), sun autie régiment ayant dié en
vase pour les mettre à la faisoi, ils refusére nl aus

d'ubéir à leur» chefs, arrachèrent leur cecarde, et le-
tement au général, Elrvé par b succés de ces de
narches piroditoires, Iturbide se srésenta Cuimme un
wire Cromwell, devant de Congres ; et demanda le
temvoi de certains députés qu'il acas-a d'être des con
“purateurs- Ou lue répondit qu'il Stat contrane aux
tesgles d'acnui-cer à ss demande, 4 que comme ol ne
coinpo=ait pas seul la régence, om? priait de s+ reu-
rer. Comme il ne patat<zait pas dsposé à le faire
Don Yanez im dit: + Je prersi vote Excellence

d'accepter ia résignation, votre Excdience me le ps -
dunnieia, vous éles be seul howe quusurpez tous les
pouvoirs* Rorbade répast tt: = Nous vertons bien
tôt, Seigneur Yanez, qui est le trate,” Yarnez re-
phiqua: Je ne Imescrat pas crite place, avant da
voir prouvé que Vous êtes ct Irsitre.”” On dit qu'il

en est suive des débats tumullaenx ; 17e mous igno-

rong encore quel a été le résultat de cete andacteu-e
sentative pour detruvre le Congrès, Entdaulres accu
cations contre ce quétendant à l'empire, on dit ques
wait présenté une lettre controuvée de Lavila, dans

aquette dd étail invité à reconquérir Vempite et à de

nellre sens fa protection de l'E-pagne, mas que Fim

posture avait été découverte. On ajoute «jtces com
plots et ces tentatives d'usurpaliun avatuil détruat

“équibre du gouvernement ancatcaln, qui & trouvant

lana l'état où s'elait trouvé celus de Buenus-Ày res.

 

L'atrait dunc lettre de la Havane du YO Avril.
+ Un hatuoent qui vient d'ariver, en 14 jours de

Véra-Cruz, apprnte la nuavelle que les Congés du Me-

vique, assemb ¢ à Méxieu, s'est décidé, jme grande

majoré de voit, à adherur à l'union avec a mona

ue constitotionstle d'E-pague, Yiurbide à protect

cuire celle décison."”

 

REPUBLIQUE DE COLUMBIA
Cannacas, le 29 Avril.

Le capitaine Duras vot arrivé avec des dep he:

qui donnent le détail d'un combat livré à Cliparo Ie

17, vt'annencent que le colonel Pinang avec «a oi.

vision, en est Venu OUX Miaïus Avec UE division de

500 hommes commandé par le colored Tella, et

a remporté une victoire complete, ayant fait deux

clficiers «1 60 hommes prisonniers, pris 130 fuels,

&c. el fait à l'ennemi un grand nombre de morts et de

blessés, Le cal. Tello et le conumasdant Arbuthnot

se sont échappés avec 20 hommes seslement, {sé

Laient vivement poursuives. Notre parte ext pets cone

sidérable. Celle victoire met Com et La Veia au

pouvoir des patriotes, el oblige Morales a en venir

À une bataille générale, avec loules les probabilités

qu'elle se termincra en nutre faveur : elle délivre Ma- 

tacaibo de la crainte d'une invasion; et mellra le coli e
Héras en viat d'opuier sur l'avant-garde de l'enneun,
y moment qu'elle se mettia en mouvement.

Par un bulletin daté du quartier général à Borbura-
ta, de 19 Avril, il parait que le général patriote que

siège l'orto-Cabello, ét it vce pra teconnaitte l'eu-
nent, ela déviser Jes plans des pus propres à le har
celer, À avait mis des postes militaires dans tous les
villages errconvoisins, (1 avait placé la force navals
le matière à couper tunte communication avec la
met,

\

 

PARLEMENT IMPERIAL.

Dans 1a chunbre des commuares, le 13 Mare, M. Many.
ATE presents une petition de Ja pate le cha:znbre d'acsent
blee du BisCanada.
“Cette pétition, dit-il, contient un siuiple, mode Gist

expose de faits averes et de decumens officiels, bre qeti
tionnaires disent que dans le cours de l'année dernière les
zuues des vosriers, le prix des prodoits du sol, et la valeur
des biens-fonds dans le province, ont dintinué de In moitie :
que de montant de leurs exportittens, de peus de Lyd0001,
est vents a mi pen plus de 5000000; de amontant de leurs fer
pew tations, de EON, à entre & ot MDD; ot edd
des reveaus provinciaax, de plus dee $20,600, 8 eatre 70 et
EN, pendant Pannce dernière, Ulis ajoutent que ton
ces resultats ont élo produits por les actes du sarlement bei
taninique, qui oot mic un nous can deoit sae Eo portation des
Lois etrangers 3 ot qui ont ¢labli un syatéine de lots, par 10.
peration duguel teas bod eté entièrement exvbr de Le eone
summation dons bn Grande Bretagne depms te minis d'Octus
bre 1820, He represcatent respeetimsement que si leurs
denrees sont ninsi privees de touts vateur par ies wesures le-
pishatives de lu mietropole, tandis qu'on Jes force dla dye
res meai donee rs ports de fn méteopale, et qu'on leur
defend toute nnterce avec les puisssners étrangères, ils ne
prarront pas trouver moyen ddepourvoir leur population ces
vbjets utiles ot necessanes qu'e ont ete justices dios iabi.
ode Wingate, vi lever un revean pour subveair aux de-
pensrs de d'état civil de la province et its concluent hae
blement a ce que leur bied soit adunis pour la consusnmation
dans 14 Grande-Bretagne.

+ Cetexposé de trac détresse, continua-t-i, est intéres-
sant pour nous cONUme pour les petitionnaires cHx-Ménues :
parceque l'adrersite auess bien que te prosperite de chacune
des coludies cepaitlét sur la wetropuie Ut est évident que <
les exportations du Das-Ganads ne <uilisent pes paue payer
sev futportations, fes annrekands eties manufscturiers de la
vrande-Uretagne qui les fui tobrnissent, ne pourront pas
etre payes, ef que À lee revenus coloniaux ne sulfisent prie
aux dépenses de l'etat civil (et le Bus-Cansla est lu senie
culonie ungluise qui pais totes les de penser de sou eat civil),
lula que le vouserucue, les juges, rt les wires officiers

qu'un envoie d'ici 13, scient payes u cime tes revenus de €
pays Ce que disent les petitiontinires, que leurs dear
privées de toutes vsleue per uns rextemens recens, n'est pue
du tout exagere. Quant à leur bn, cet un fait noie a

me propre Coâuai sance, qu'une charge de buis a ete cossi-
nee dl pais pen A geenied respectable en cette ville, gn
areluse de bn receva ry, persuadée qu'.uvr lieu de taisser quel
pue prodint n-t, elle endetterait le chargeur. Elle fui done
laissée aux Capitaine, quieu dispoeu du mieux qu'il pat, et
qui d'en reUra pas weer pour payer les frais de trassport et
de vente. En vizier que le buis des provinces anglaises dans
Amerie cepteatrionale ctcasionne au proprietaire nou
sul ment la perte totale du prix contant, mnis c'auters de

penses. Triles sont les © meequences due nouveaux dooite
ur le boite, récles dans la dernière sesmon alu parleument.
Cour lear bled, of west adune dans in consonnation de cr
coyatne, que loregue te prix moyen du frament ancluis est
de 6Tele quartier: (ten cordbsequence, tont ce qu'a en et
strive ici depuis le mois d'Octonre Jd, est encore sone clet
dans ace masses, #8 1 y à toute apparente qu'il y restera
SUSUR Ce qui) se gate vod gue le valeur ea wit consultees
eu loyer et antere trois. Jw deja eu occassion de soutenir.
dans cette chambre la nécssite 00 de container d'oxir enver
n<uilontes d'aprés notre aucten systéme de protection, on
mien de les débarasser de ces restrictions auxquetlrena le
wegjettit pour l'avantage de la metiopo ee bxizee d'elles
un double monopole, les cbuiser à prendie chez vous leurs
Lesoins, et & portes & votre marche tout le produit de leur
sadustrie, tandis que vous faites des lois qui te rendant de
nulle valeur, ou qui l'exciuent totilement de votre consom-
(nation, ce qui est precisement le cos chez les petitionnaires,)
c'est exercer un degre d'urhitraire suceux qui n'a point dex.
anple, et qui, <t fon y persiste, les devuuera bientôt à une
ruine Coimnplette: pe mic fatté. donc, que cette petition

trouvers js consideration favorable qui lun est due.”
M. Frusce :—" Permetier que je fase une o°t deux ob

servatinge cur la petition presentee pre ion bomorsbic aii,
et que je sollicne | attention de a clamber sux many sen
eux dont se plaignent <i gnstedient les, éGtionmsires  Per-
sonne, mans bier, cottuaitre l'etat des provers du Canada,
ne peut se faire une jnete idee du enntroste qu'il y a entre
teur situation présente et leur prosperile passee, ni des sites

julien cesulteront iuevitsbiement pour Îles <l’on continue
its restrictions sur lear commerce. D'anues decnicre, de
changetent fait aux deuits sur des ous n peste trétveeneible.
ment sur cette branche de leur cam ros, 2 l'onécation des
ins Concérnaut les dleds a pour la première fois empêche
autre objet principal de lenr commer es d'exportation d'è
tre admis jour vire cons mune dans ce pays. filles sont ene
core inenacees, st bes rapports disent vrai, de perdre leur
colmerce usée los fos (ee enjeb rest netuellerment en disens-
sion, ct Be duit pus être déterntine sans un juste ecard any
deffercus interèts qui s'y trouvent tetes) 3 et il est impos
ble de prevoir quels seront, pont cette malbeireuse colonie.
les result.le de toutes ces m sires, Sionneleur permet
pas d'envoyer lenre denrces aux inerches de ce pays, Gandlie
ju'elles sont exclues de tout ant e par suite de nos bie de
aavigation, itest impossible qu'elles puissent lonztems payer
le< marchandises et autres approvisionnemens que one fee
abligeons de recevoir zniquement de ce paye, J'espère qu’on
pourra relacher un peu des restrictions netuelles, et surtout
admettre leur bled, sane risquer de faire tort à nos agricul-
teurs; et je prends In liberte de recommander encore la pe-
iition à lu consideration sericuse de in chambre ct du gou-
vernement.”

  

   

Sw

In demande des petitionnnires, par La raison qu'il est aus,
uccesciire de proteger l'agricaltue nnglnis, que de soulager
l’ugricnlteur canadien, Du tens que le bled pouvait im
porter dans ce pays, on epvoyait des Fate Unie an Cannde

le grandes quantites de bled, qui s'introduisnient en fraude
dans ce pays, comine étant du cra du Counda: de sorte que
ce sont les petilionnaires eux-fiemes qui se sont attire, par
leur faute, les restrictions dotit ils se plaignent. Je veux

fon donne aux colonies toute In protection qui [eur est

due; Unuie je 06 pure consentir à ce qu'on teur accorde l’es-
pece de secaurs que demandent ici les petitionnaires.””
M, Wanstor:—Je sus pleinement convainen de la réali-

te de la détresse dont se plaignent les petitionnaires; anse

je dois en tuême teins observer qu'il n°y nrien dans les me.
“aires aduptées recemment qui vit pu produire cette detresse.
Je pense qu’il serait à propos que la patitiva {at referée spe-
cialetnent au comte pour l'agrieulture.
M. Rica nw i=Je crore que la chambre et obligée on

in-tiee decanter leg plointes des petitionmiires, Tas Cann

diens, selon moi, soutlrent de grande et sérieux many,
auxquels un doit remedier. lis se ploignent principue
lement de trois grief, qui sont 1°. que nous ne rre
cevons phis leur buts sur le méme pied que nous |
recevions ciedevant ; C0, que noue refisons d'admettre fem
bled; #0 37, qu'ils sont nssujettis à l'inconvenient de tout
acheter chez nous, Quant au premier, nous avons droit d*al.
ler chercher du bois où bon nous seinble': taxis pur Ce crème
principe nous devrions leur ôter le secondsujet de plainte, et
admettre leur bled sur nos marchés. si e“tte nreure état
proposée dans In chambre, j'y donnerais tost ion app.
Quant nu troisième point, cebue d'oblijger les colonies d'ache-
ter chez nuus le» closes qu’olles pouriæient avoir plus facile
ment ailleurs, Cot un inconvenient Buquel les colonies ne
deviaiont pas étre exposées, Je protesterni toujours contre
co principe, non-seolement comine applique au Canada, wat
a toute autre colonic.”

Sir Isaac Corren:—" Je crois qu'il cût été & désirer,
pour Ir bien de ca puys, que le Cannela lt plongé nn fond
des ners. 1 coite i co puys 5000000, par an, et ne hui rap-
orte pas 500 deniers. becs Canadiens, avec leur commerce

ses hais, ont eu coutume d'escamater n ce pays 30V000I,
tous les ans ; ce qu'ile faisaient en Taissnnt descendre-par le
Seint Laurent de grandes quantités de bois awéricain, qu’ils
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sportsient ensuite en Augicterre commie bois du Gans,
LA Cepends.us aprés avoir joué un pareil rôle, Hs viennent
anjourd'hui demander du secours à cette chambre! Plutôt
on rappellers le gouverneur, plutôt on laissera la chambre
d'assemblés ven aller, je serais fucher de dire nu diuble, et
ules ce sera”

M. W. Sautic:—"Je conviens que le Cannda nous coûts
cher: tusis c'est pour celu mane que nous devons prendre
des mesures guien retardent gas l'amélioration. Je sue
persue que si le Canada était lined plas libre et plus a
l'aise dans ses velations commerciales, nous w'aurions pay
brsain d'y entretenir uite force armee dispendiensé, pour le
setendre. Tant gque noms Giendrons les Canndiens de mag.
vaise rumeur, celte depenre sera occessitire ; tds si nous

les Craitione selon l'esprit d'une pulitique bicolsisante et tie
Legale, ils se defendratert eux-mencs""

—_—

PLATRE DE PARIS.

Qurste. 10 Avril 1822.

Mossipen.—-Ayaut obtenu l'automme dernier, du
comte de la Sociié d'Agricuitore de Québec, quatre
querts de (y pee ou Plitre, pour faire des expériences

sur by maser de Pemployer dane l’agriculinre, j'en
dis épaudie, d'environ quatre meois à l'arpent, sur la
moté dan champ que aviot ef ensemence Pete pré.
vedent de graing Ze mil et ae tréde, Le terrour était

vue argile grise, sabslonneuss et peu profonde. Ca

champ avi it ponte l'année d'aupatavant des patates,
«tavait Été ensemenct d'uige, de téle et de nil
Les patatc- avaient CC sembes en rayons, où l'on vait,
saicle entre des rayons, et rechaussé les patales avrc
Lu charue double, Lu reculte avait éte médiocre, bi
terre a vont clé lsbourée l'automne, et au printer«ur.
vant ele avail été comme d'ai dit, ensemencée d'ouge,
de tree ct de ind, Aprés que l'orge eût cie coupée,
l'herie avait eu une belle apparence,

Le priuteus deumer, aus<itôt que la neige eût fondu
et pendant que ta lerre en etai t'encore humude, ge is
parrlte, comme ju dot ques haut, du plâtre sur uns
entsda champ, sans en mettre <ur l'autre, Sa vezés
tarots ne Ut ques prulol commence, qu'il y avant deja
une vilfere nce peice ptible entre les deny parties de ce

churp : dans celle où le pâtre avait été as, l'herbe

clast plus épasst el d'un vert plus forcé, el elle con-
linug de ctuître avec beaucoup plus de turce ot dae
bondance, que dans l'autre morte du méme champ :
vont qu'el'e fit p:cte à couper, le trefle êtes couché
eu plusieurs endfrots. Je re lis couper aussitôt que la

leur du tretle «Gt commencé à se Faner, le résultat fat,
jue lorsque be foin eut cle serre, cette partie du
champ se frouvait avoir produit on pun plus de deux

os autant que Faute partie. Le ‘ouvne fui pas ms
on holtes, mats mesure par charretées,
Ce chounp n'avait ramais produit, avant cette cultue
que de mauvares herbes et un peu de mauvais

join, Commer) est sur le bord du grand chemin, les

va-sans Cluient à même de le voir, el cuX que l'avais
rut obsi.rvé avant ce Liaitesnent, en étasent ‘out sus.

pris
En conséquence du succès que j'ai eu l'annee der.

ntère, Je me propose d'engratsser “OYITON S1X arpens

avec du plâtre : ce prmtewr, je tie mire aussi Ju pli.
tte sur l'autre munie du meme charnp l'automne der-
air apres que le Panel etd send; mas je pai
serve aucune différencie dans le regun, Je suis
cunvainets que le prantems, aussstêt que la neige et
partr, et le meslleur tems pour plâtrur lus terres à
ton,

S'ai encore fait eemer du plâtre eur trois planches
Forge, apres que Forge til bien levée ; mais je ny
 temarque aucune différence d'arc le teste du
chunp, J'enaressayé <ur dutroment, que j'avais mis
dans de la saumure, au heu de chaux ; mais dy a
pas eu non plus le difiérence. J'en as encore essayé
sur des patates 1 j'ai ouvert des sillons avec la char.
rue, ÿy oi semé les patales, ef jar répandu le plâtre
par dessus dans les <illons, que j'ai recouverts avec
acluà Pordinaire, j'ai <arclé entre les siHlan-, et

rechmussé dlenx fais les patates au lems quefæ'tait,
Le résultat a été que dans les silons plätrée les pata-
tes ant ét£ un peu plus abondantes, et d'une qualité
heaucoup weitiense, étant plus <éche- et d'un med.
leur goût, qqie dans les sons fauves, J'acaussi semé

des patates avec du eel: le produit à été à peu prés
Le même qu'avec le fomier : mmats ia qualite na pas
été meilleure. J'en as <ené avec de la chaux, et le
oroduit a encore Été à peu près le mése, Mais oo quae
nié a été meilleure.
Jom propose de semer plus de patates ce prin-

tens avec du piatre, à raron de quatre miuois à l'ar-
pent.

J'ai l'honneur d'être,
Monsieur,

Votre trés humble et olicsant cerviteur,
THOs, WILSON.

A Juseru PrisTe’ écaver,
Préentent de la Siciété d'Agriculture de Québec.
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Les dernieres nouvelle. d'Enrope n'annonce nt 723

neore, mais font attendre des évencmens importante.

Nous disons qu'elles n'annoncent pas d'évenemens

anportants connie avant deja en lieu, parce que

wus gjoutors pets de Joi an rapport, [Ln té sur une

‘etre appuyée sur une autre lettre, du massacre de h

fantle royaie d'Espagne. Cet Cvenement, s’il avait

eu hou, serait horible comme celui qui avianproce

16 et qui en aunt Éé Ny cause, et pourrait Cee

terrible dans ses conséquences 3 puisqu'il serait né-

cesstirement suisi on de la guerre etrangère, où de la

guerre civile, où de l'oppression d'une pattie de la nae

lon, zinot de plusieurs de ces fleaux à la fois. Las

sasrinal du quésident et de quelques uns des membres

lee Contes, tout digne d'exécration qu'il eût été,

n'aurait print autorisé à massacrer les membres de la

famille 1oyale, mais seulement à s'assurer deleurs

personnes, jusqu'à Ce qu'on uit connu sils avaient

commandé l'attentäl, où y avait participé, pour dans

ce cas leur faire subir leur procès, où prendre les

mesures auxquelles Ja lettre on l'esprit de ta constile

tion permellrait de recourir dans un tel cas. Mais,
nous le répétons, tous ajoutons peu de foi à ce rap-

porl, elespérone, pour l'honneur et le bonheur de

l'humanité, qu’il est absolument mal fondé,

Ce que nous avons traduit de nos jouruaux amérie

cains au sujet de la France, est évidemment transerit

des feuilles vltra-royalistee de ce pays, comme le ‘ë- 
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ment que hors du parlement,
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ignentla teneur des téféxions qui accompagnentle

ts où les asevrtions, et celle du langage méme, Que

tiuérane aies € pordo leur crédit auprès de larmé

pur avoir pris le parti de l'armée, c'est ce que nou:

Mde ta peine à croire ; À moins que par LFTIIIE

cuteude les colonels et autres officiers, pres

vus vendéens où émirtés rentré, intruduit-

nis deux cu trois anodes dans les regimens par fa.

Queatit aux complot»
ui: royale où ministérielle,

n btewx, mois presque aussitôl découverts que can

joe, dis peuvent paraitre, aupuemies coup Jad,

8.151 faits pour renforcer que pour aflaiblir te bres de

Cpinistration 5 mais, peur emprunter Jes paral .

personnage cé'êbre appliquées à un autre pay-

évotutton nous parait mévitalle : de gouverne.
ui i

M une «

it pent triomphier ot se réjouir de lu répression de

piques qu tits tumiultes ; ce ne sont que des vagues

Br vusaées of brisées pour un moment sur le rivage,

is que le grand relax s'<vance «1 gazne du tor.

A à chaque Lrisant qu’il produit.

8 (luclque prévenu que l'un puisse être contre le ca.

ctète, les matats et la religion dvs Turcs, on ne peur

gpécher, ce nous semble, sinond'adinirer, du mon:

Paprouves «vcrettement la mansère ferme ot déddee

at leur divan a rejetié les propositions de la Russie,

i que le zële ct l'enthousiasme don: le peuple ot

Ppiitice paraissent animés pour la defense de leur

Bs, de leurs droits et de teur indépendarce : «teela,

Pp rl raison que la fierté dans une pation, l'amour de

=} pairie dans le citoyen, et la bravoure dans le soldat

8 ht toujours à leur place. Dans leur guerre contre

il n'est personne qui s'avise de donner le

 

I Grecs,
= ”

droit, au de souhaiter te succés aux Turee, parcequece

férait prendre le parti des eppressoues contre les op-

mais oppos€es aus Rusees, le role change :. priinées ;
=* est le plus faible, où celui qui est réputé Je plus fai-

oe. qu refuse de se soumettre lichement à ce que lui

hdonne athittaitement le plus fort; aly ade la ma.

nanin.ité de la part du premier, et l’on est tenté d'ad-

arr cette qualité méme dans un barbare,

Les journaux de Londres reçues par les derniers

iA arrivés que Etats-Unis sont du 13 Avril, ot

a by vév du parlement ne finis-ait que le 16 5 cone:

remet, ils n'ajoutent rien, ou presque tien à no-

Bl onnces sur la question du comtrerce des colonies,

3 WQarlgnes uns de nos publicistes et de nos pobtiques

drone nt, « peut-être avec raison, un peu d'ubseurité

gan. co que a été "tsur le sujet, tant dans le parie-

En admenttant la pro

MLuLiité que le commerce du monde soit ouvert aux

le, als doute nt que la u.Éme faveur seut accordée aux

Éprovinces anglaises de l'Amérique, et surtout au Ca-

La cho-e serait en oft si nouvelle, que nous

“Favons de 13 prine a nous persuader qu'elle ait lieu.

4 Cependant Nous Ne VovONS pas comment on pourrait

avec ‘ustice et convenance, (les plaintes des îles el des

E provinces éant tzdement bren fondévs,) rendfe l'état

dis puenaères meilleur et celui des dermères pire qu’ |

n'est, favoriser les unes aus dépens des autres ; ce qui

arciverait, st le commerce du monde. où seulement

ertdee Fate Une, ctouvert aux Antilles, et qu'il

BB roid dermé à l'Amérique du nord, 11 vandrait micas

«acore néanmoins prendre le mal en patience, et es-

pérer inieux pour l’avenie, que du se + pronger au fout

. ers, ou de se donner an dabble.” quand ce ne serait

i, qe pour fae enrages le biendisont 61 bienveillant Sir

l:aac Cuflin.

Le Courier de Londres du 9 Asr'1, dit un jouraal

sv

»

p
i
n

sicain, contient le message paslequel le président

des Etats-Unis recommande au Congrès de reconnai-

: tre l'indépendance de l’Amérique Méridionale, et des

remarques libérales sur le sojet, lesquelles il termine

sind + C'est li curement une transaction importante,

GA «1 pour aucun pays plus que pour l'Aaz'eterre, Nous

n'avons pas aojourd'hui le tems d'offrir les réfléxion-

qu'elle fait naître, mais peus sommes persuades que

nos toimstres ne négligerent avcun des moyens licites

Cx nous assurer leu- les avantages qui peuvent résul-
ter d'une politique franche et decishe à l'égard des

rouvernemens de l'Amérique du sud, *

Le Courier étant le journal des présents ministres.

“on doit supposer qu’il énonce ici leurs sentimens sur

de cuj to que ces mimstres approuvent Ja conduite du

gouvernement américain à l’égard des nouveaux états

de l'Amérique Méridionale, et sont disposés à l'imiter

| Plus tôt que plus tard.

—

Jamais, à notre connaissance, l'eau n'a Été aussi
; ‘he

haute dans le fl-uve, dans cette saison, et si lang.

eme après ta lente des neiges. Dimanche dernier ta

# pette Île devant le port etait toute couverte d'ean, Ce

gontement parait venir de la rivière des Outaws,

pintôt que de celle de Cataraconi, du mum: nous ap.

prenons que les eaux de la première se sont élevées à

une hauteur estriordinaire, tandis que nous n'enton-

dons rien dire de celles de la dernière, Tous les bords

de Ja rivière des Outawas depuis Hull, et plus haut

sans doute, jusqu'à son entrée dans le Lac des Deux

Montagnes étaient inondés, A la Pointe Fortune, l'eau

était entrée an secomd étage de quelques unes des

maisons et des hangarde ; on avail été en canot dans
Jes tues du village de SL André, el la paquebot avait

passé par In grande vue de celui du Lac des Deux-

Montagnes. Entr'autres dommages causés par cette

inondation, le beau pont construit par Me, Hamilton

à Hawksbury à été emporté, ainsi qu’une grande écluse.

Le nouveau pont construit sur la Rivière Jacques

Cartier a aussi été emporté par le gonflement estrsor-

dinsire des coux de cetle rivière.

Accident malheureux.Comme Madame Meach,
épouse du révérend Mr. M. avec ses trois’ enfans.
passait sur UN pont qui avail été couvert d'eau par le
gouflement de la Tivière, près de chez Mr, Wright, à
Hull, une des roues de la voiture s'échappa malheu-
reusetuent de l'essieu, et ais furent tous quatre préci
pités dans la rivière et se noférent.

; _—
11 © : Quence, te 23 Moi,

Veissceur lent’e—Le Brig St. Chusles, du purt de 250
lontieaux, à éle lance sans accelent, du chuntier de Mr.
Bell, rue st Paul, Mardi denier; ot te Navite Flora du
port de S00 tounesux, du chautier de Me. Munn, à l’ Ans.
de. Mers, bicr snutoe,

Guzetie,

Quenec, le 27 Mai.
Le nig Fi, cnpitaine Duthie, arrive de Saint Miche!

avec unre cargaison de fruits, n apporte le capitsine Leith et

MX pursunnes de Veguipnge du buck United Kingdom, qui

cb Lusant ruute de Saint-Jean, Noaveau-Bramwick, pou

Liverpool, charge de bois, ft aus voie d'enu par les 45 des.

40 murs, de latitude ocplentrionale, elles 43 deg. de tongs

tude: occidentale, ebensaite chivire, Le popnge se ting om

la carcasses ait varsent pendant 28 jours, souifrant les plus

adreuses privations, nu bout duquel tems ii fut amassed pin

te capitaine Duthie, nats el eu etait peri trois personnes,

Le vu sseau etait à 21. Patterson de Sunt Andre,

. A'J SOLITAIRE,
Mossieer, .

Droace de P'embarins dre nffaiecd, des
soucie de l’agulstren, lors dey bruit cc oans les douceurs au

repos, VOUS LVeZ AP;CRIEONT CUP. S JU loisir Nécesran E pour

Voustiv ier aves fle sine a ten re partis von concitoyens;

destin pou de peronne- ao Ce pays qui puissent jour
du mete svantige. Des fltietis qui naissent sons jes pas

de bu fortane jettent res davoris dens bs dissipation. Fone
les autiee, prosses pie fe neces €, esclaves des deveirs de
professtuns laborieuses, peutetre des besoins lactices que le
luxe enfunte, ils ne peuvent guere cultiver un talent, qui,
en le supposant porte muine à ui nssce fisut degré de puitec-
tion, ne rapporierait nen u celui qui le cultive, et doune-
raita pene un Litre À In considesatsuns parmi nous. Se je ne

te trompe, C'est e peu-prus ce que Vous avez dervierement
virer ve tousMCE.

Pourtant on desirernit fnire entendre ses plaintes, quand
on sent des maux je parle surtoatde ceux contre lesquets
le remade ie peut veutr que du pubise que les partage, et au-
quel ef faut eu revenir pour vuteur les moyens Ciicaces de
puerison, et de l’autorite qui peut les auppiiquer. N'ailez
pas cependant vous integer que ce soient les nifaires de ta
province que je voudrais Vous engager à dtcuter jesus
bien loin de cette pensce : Ju ne voudrais pas beanitoins que
lou s'unagine que jy vues vuditirrent,  L'eguisme on
ce genre, comme sous lout autre rapport in°4 toujours pneu

un vice d'utitant plus udicux, qu'il est un de ceux qui con-
tribuent le plus puisemament à degrader une societe, con.
tue des codes aus que La Couposent. C'est un vent brulant qui
uesscche, qui fait peur elles fleurs destiners à cubebier la
demeure næsisite a bonne, ef les fruits destives a te nou.
vir. Je suis persuade avec un eceivain que j'ai dans le mo-
went sous ben yeux, que lorsqu'on et descendu d ce dernier
degre de Corruphion vu 4 neauste plus d'amour de Li patra,
d'unterer public, dexprit de corps, d'interËt de famille, le tri.

vmphe du muurais geme est complet: d'egotsime politique a
divisé tuut ce que de genie du bien avait ter, Fonçn le gene
funde, l'esprit public eonserce, l’egutome detrust tout. Mas

Je sus nbigé d'unpeuater les pentes d'auteur pour parler
de ces maticrrs imjontunles : incapalile de m'elever par

ieee a leur boutons, je dos Jagsser cette noule tâche à

une plugne capuie ode tes tater eb ie rabillie Aux (5 crc

de tra puronse Cle: bien assez pour ion £2500 eurvens :

el c'est uve sojet que je vous pre de we Pree vote Apu,
Vous nous avez lait part de releXiur,, que tau lone

eclare et ann du bic doit aller, Teativement à des pro
sets dine lioration pour Montreal : elles sont Lup sages
pour be pas fiagre tne unpee-sion durabie. Vous parnis:ezen
douter : croyez cependant qu'elles porteront leur fruit.
Meis ne pourriez-Sons pas donner unser nn moment te votre
attention a 19 miserabii station des membres de lu paroisse
de Notre-Dame de Siustocal, dont une (rés-grande parte
se Uvave mainteuont de foie hors de l’eglise, Je m'explique:
N'est-ce pis à peueprès on elie chasse que den avoir aie &
lagnello ils ne peuvent avuir scces 2 11 n'est pas assucement
necepaire d’avoir recours aux regles <yHogietiques pour fai.

ie voir qui In frite de ceux que soit scdinis à Pocdigateon
dy aller entendre de srivice distin 0'y peuvent pas trouver
place le jour auquel it leur est plus particutIèrement ordon-
ne de s'y rendre. Les croeusens dont on « vevetu les suurnil-

ies cb la voute, In sculpture et hu dorure qui y berlent, ct
dunt on les à surchargees, avec bea:.coup plus de srotusion

que de gull, t'ont pus le moins ou tuonde ajoute æ in facili-
ve de s’y loger. Aussi arrive-t-J chaque distanche que vien
les personnes rendues à lu porte du temple du Scigneue.

sont obligées de retourner sur leurs pas, faute de pouver
penetrer dons l'intereur à travers la Tonle qui remplis Pen.
tree aussi bien que tout le reste du bâtiment, 1) en est benu-

coup qui finissent par ne plus songer icine ù tenter Pavey.
(use ; vb «i je ne me trompe, ie nombre de ceuxeci ven ang.
mentant : aprés tout, ile faut bien ; puisque Ja place n'est

plus tenable——je ne | 3. le pas de ceux qui dans l'interieur
sons prrésers les was contre des nutres, dt point de se trou-

ver parfois incapables de re mettre u genoux. Un scmbla-
ble état de choses n'est certainement pu un hommage a
l'être que l'au vient y adorer et su culte qu’on lui cend. La

conduite de coux qui souffrent ces inconveniens, et qui pour-
valent y porter remède, est inexplicable, Jai souvent en.
detily des etrangers faire À ce sujet des observations qui n’e-
tient pas à l'honneur du pays, et qui MiFtout pesmient un
win fopt sur lea paroîssiens en pasticusier, Je demanderais
a tout houme, qui voudes bien y veflechie de sang froid par-
ni ceux-ri. quel jugement il poctevait lui-aieue à la place
des premiers? . .
Que pourrait-on penser de ln conduite d'un père et one

inère qui n'ayant qu'en logement d'une senle pièce, et voy.

ant lear familie sugmenter chaque nraces, nc _monqueraient
pas d'en peinturer les murs, de tes couvair de tapisecries coûs
bouses «L'brillantes, d'oruer les fouêtres de videnux pompeux
ct dl'etoffce précieuses, d'y entaser les marbres, les por-
celaines, les cristaux, PU. 0e 0 enverrsient tonr-à-tour leurs

nouverux ces « Phopitiel des enfens trouves ? Que serait-ce,
is ne s'uceupaient puis meme de leve procurer un usy ley

ils tes exposatent dans les rues ot des cheming, ils les abing-
dopnnient sur bes graves ou dans ler places publigues .. . . . je
w'ase after plus Join,

Vraiment, Mr. le Solitaire, si je savais ccrire, il me sern-
ble que j'aurais bien des choses 8 dire sur ce chupitre j
vous prie de vouloar bien le traiter. Ce sujet peut, je crois,
vous intéresser par ces sentimeus êtres d'hnmnoite, de
charité et de juetice dunt vous paraisse? faice profession,

UN PAROLSSIEN,

    

  

Bateaux à l’apeur remplacés par des Chulans.
Nous commireicions déja à none réjouir de ce que nous

pourrions barete voyage de Québré à bas prix ; dejà je m'e-
vais proposé d'y aller avec toute mn famille, wis i fant en
rabntter, surtout depuis que le prix est benuconp plus haut
qu'il etait il ÿ « trois QU quatre nus, si ce n'vet de la moitie,
nue eins d'un bon tiers 3 en etlet vous nvez plus snjomd’hoi
wee dik pinsties que vous n'aviez eu Îl y à deux où trois aus
avec quinze. Cert on monopole exerce imgunement sn
les sujets de cette province, sans aucnn remede que de pre.
parer une voiture auss commode et qui coutern brauconp

win,que les Bniranx à vapeur. .
Je voudrais construire vu chalnn de 100 à 120 pieds de

Tong, par 50 de large et quatre i cing de huut, les cotés per-

pendiculaires: le fond purftitement plat, exceptefes trente
pieds de devant que je voudrais faire clever de ta ligne droite
insensiblemsent jusqu'à fx pouces, pour douner du conlant
un chalan. Je voudrais prolonger le pont de devant jusqu'à
dix où douze piede du quarré, et joindre l'extrémite de ce
pont à ta fonçure avec des madriers bienjuints pour engagerles
lames i passer dessous: cette dernière purtie aussi élanche que

reste, Sur le devant je lernis In chambre pour les passagers,®

alin de mettre les churges en arcière. Sur le derriera je met- 

{bois un Havernai & chaque cbié, de dix pieds de Tong, los
deux joints ensemble par une legère pièce de buis qui les
prendrait en charnière, de tunnière qu'on ne pourrait imou-
voir un gouvernail, sans donner le meme mouvement a fan.
tre ; et si où ne pouvait »e pnsser de quille, on pourrsit en
mettre nine de chaque côté du choheo, qui desceudrnit à vo
louté jusqu'à vo pied dans Peau nudesrous, de munière “que
pour passer dans acc endroit bien plât, ces quilles pourrait se
monter, Sur le milieu je Gxerais an cylindre perpendiculaire
avecun gouvernail de 8 À 30 piede. Sur ce rouleauje fixcrai-
"vebecable 3 après quatre où Cry tours, les extremites de
ce cable passeraient pue des poulées fxce aux angles du che
lan, et <e cruiseraient proue etes mtinchicr nuX extrémités de
chaque gouvecnail. A millen du chalan je mettrais ue hrn -
suis Complet de mouvement, de mratoéré que Les roues À sole
(ernient Lrom ou quatre tours, vo sorte que le chetnin de
aubes serait fe doable de celui des bœofs ; sur l'arbre perpeu
diculuire qui comimnnederait le pone boarsmtal, ge fixers
trois on quatre leviers d'uve douzaine de pieds de Jane que
veroivnt Liré< jar trois on quatre peices de gros beads, ©

La marche dan Leaf titant oot fu innine dues lene pm
heures et on ne se Trotoperait surement point erdise qu'ils
dobnecaient or cholan ane vitesse d'au racine var hene et
denses par beure, eUcoqune more chadenne tire pas d'ou, je
wareherait ansel hier La nuit que le jour ; deux, nuits et un
Jourme donnent trente 4x benres jé nne livre et demie par
heure me dounent-cinquante quatre Hears, (4 an ait qques Lis
distance entre Quebec et Montréal,esCimointee. Une seule
«hose m'occupe-=te vent=je n°yvois pas d'autre moyen que
de jeter Punere, c'est nn inconvénient commun ans bateurs
de vapeur. Je ine souviens if ÿa quelques années, d'avuir em-
Larqueney. ‘Tool Rivigees 6 huit heures du matin, dans le
ineifleur bateau à vapeur, et n'être à lu Pointe du Lac
qu'une heure aprèsmidi, après avoir chauffé fortement: mais
J'ai an avantaze, on sait que bes vents toisbent ordinsirement
sur be soir, jt une mettrai nussitôt en tmarche.

Voyons la Apene—un chalan de cette crandeur IX con-
tail duos le Haut Conndx 750. et nujoncd™ai i doit couter
beaucoup moine,

|

Ainsi je ne mettroi pas le chalan à trop
bas prix en di-unt, que te chalan Gui, ponte partout, joe
chambres des passagers finies et printoréss, garnies de dita, ot
de tneubles simples, avec une cuisine à patentes, couterait
4501, Fix paires de gros bods 1200 Lu depense totale de
deux pilotes à clos echetine pendent sent mon, ninsi que celle
d'un copitaine à dix schetins, et six domestiques à qu écn
pote conduire ‘ce bœufs Ke. Cinquante bottes de foin et
deux minots d'aveine par jour, cauternit 6300: tatu) 32001, =
Je suppose vingt pussagers a quatre pinstres et vint autres à
une piastre ç£ donnera 70G/: les charges donueraient au moins
le tiers de cette sommine 2300 total 9352, 4 deduire de 2000.
an peut donc dire à coup sur que le cluilan avec toute la de-
pence annnellesera payce en deux ans de temps. Àjuutez à
cold que le propriétaire en engraîveant s°e lœufs Carant l'hi-
ver, ct fer vendiot gras le printemps, peut gagner au moits
le quart sur le prix, de sorte qu’on peut dire qu'en antes ans
de temps, ba mise des bœuis serait rentree, Spécolnieure,
mettez ceci eu pratique, Vous ne pouvez tirer un fine pean
Uenélice, doubler vutre capital, en deux ans de traps, Vous,
riches Capitalistes, qui faites tant d’aumones, employer vo.
tre argent à ceci, vous (rez le bien public, en faiounic vo
tre 7 Vous, Citoyens de Montrent, imitez ceux de Quebr

isez vous ent: e plusieurs pose former la somme de GUY,
que vous donnertz à mesure qu'il sera nécessaire ; l'ouvrage
se feru sous vos veux ; s'il vous fant un ingenieur, je vous eu
nommetai on, Goi seen de mmotie dans la dépense, et dans le
hrnéfice, €4 vaus remboursera de votre twotie sur les premiers
profits du chalnn. VIATOR.

* Ou pourrait mettre dans les deux chambres guaran.
lite sur chaque cite et le Lanz du chat.

t Je ne parle pre des foneu-.tures de La tnble, je appuie que
d'ux <chetings par ropne foursiraiert la dépense, et le beaches
aclfica tte pose payer les vutres personnes employées,
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Hanque di Canada.
1 4" ECTEUR pour Li semaine prochaine, SOHN
7 FIMIEK, Fics Ecover.
Nooredal, Ver Jon. VF22 .

O.N vi BESOLV.
OUR le Cavan de Lacinse de 300 3 700 Rorri.
ques de Chaux non éterite pour étre délivrer

dans cet état comme requis-—on faite avec de la pier.
re tirée du Caxat —Les propositions dorvent énuncer
-€ prix de l'une et de l'autre.

Deux Cautions pour la die esécution de -ontrat
eran mouvnées dans les propositions qui <eront ge.
ques à ce Bureau, d'ici à Samedi proch in, 8 du courant,

Burcou du Cenal, Ver Jain. 1820.
 

A LOVER. .
T Porsesion dennés immediatemeut, In MASON, Rye
Sr, François Navier, ac-upee ci-devant pur feu Ma-

dame Perranit— Pourles conditions, s'adresser à

AUSTIN CUVILLIER,
Tf

+

© 4 Mai, 172%,

E Dr. CARTER. qui jratique ta Medecine Etc
itique, à transporté son domicile en la Maison de

Mr. Roy Part lance, au gan des rues St. Nichalas ef
du St, Sacrement, près de La vieiite Distilièrne, cù il
se propose de de Nuer ses soins aux malades dans ses
chambres, où chezeeus avec des machines, ds le
prefirent, H a ausstà wend e quelques Machines
Electriques, avec des Apprreits Médi aux au moyen
des quels an peut Modttr les Chocs à volonté,

Montréal. 31 Mar 1222,

 
 

1°.

A BESOIN DUNE SITUATION.

N Jeune Homue qu entend los deux langues dé
sirait trouver une place de Cominis dans un Ma.

gazing soit en ville où 5 la Campagne, comme il a dé-
1à resté l'espace de cinq aus dans dfférents magazins.
il se flatte de se senlre utile avec ceux qui vou-
dront bien l'enployes en leur montrant de bon carac-
têre Jes personnes chez qui il à resté.

Montréal. ler Juve, 1822,
—

 

CLOUX à LATTES ET à BARDEAU.
© Soussigné fait ses remercimens sincères à cenx

4 qua l'ont favorisé de teur pratique, et prévient le
public qu’ auta constimime nt un ascortment de
Cuoux à Lattes &r à Banet.aux zu plus bas pris, à
sa téstlence rue Vitré au fauxhourg St. Laurent, der-
ière la propriété de Mr. Partnay, an au macazin de

Mr. J hn Rov, re St, Paul, en face do Nowveau
Marché ANT. PECTIER

Montréal, ler Juin, 1822. 14=

Paul, les Etoffes suivants,

Cé, Montréal, 81 Mai, 1829.

? æ + CS Gen pt a
te. Ma: Wop CPS etana

ae
  

A) AR ‘ 1 v

VENTE PAR ENCAN.
PAR CUVILLIER & CARTIER.

VENTE IMPORTANTE bE

7 MQUEURS, EPIt ERIES. Se.
AUX Megsius de Messrs, Maitlands, Garden & tuldjo

CR MAUIN, à Dax heures; serust vendus a un Êre
dt Liber, I Curgaisun du Big Mary Russell, de Ja
‘Tiiatte, constat en

1 01 IUCAUTS de Sucre,
I Tierces de du.

SIA Quarts de du.
17 Lonnes de NUM,

Terces,12 .
9: Qearts, { Cufée.

Ta tbs. Ginzombie,
9% do. Grier de Guava,

DE PLUS.

Daur clare diverses ConSyniti ns.
150 foes she 100° M des Loja sous de vent,

10 do d'esprit de tu Jhimaique,
& do. Jus de Lemon,
1 do. Viens Ruct une petite gmntite
. te Chocolat,
A Pipes Vin vieux de Madère, ;
10 do. Vin d'Espugue, 6 Pipes Génièvre

de Hollande, .
12 Sacs de Cleux, H

. de. dc. . .

CUVILLIER «& CARTIER, Lacanteurs.
ler Juin, 1822,

 

Buites Clandelles

A leur Chambre d Encan, LUNDI prochain. 7 UNE
Heure, seront vendus. .

“TNE Balle Taps de Biunclles et de Kidderminster, en
pattie eudutsrinage et veudu pour le compte de qu'il

appartient. .

Deux Bulles Borebuzette noite et de couleur, nussi en per-
tie avarice.

Deus Halles de. en bon état,
2 Caiuses Chapeaux d= Castor pour hanes

do. Chapeaux de Pailie
do. Coton Peint

Bulles Caton a chemise?
dus Futaine

Causses Catun rayé de 5-4
1 Caisse Schales
& du. Fil d’unce et de couler
3 do. Moussetine.

Quelques pièces de Drap «à de Casimire, et une grande
vai:cle d'autres MARCHANDISES SRCHIS.

DE PLU:
Quelques services da diner, demi porcelaine, ©L quelques

services de dejeuner de purcelainc.
12 Caisses Fhron »
5 du. Chandeiles
Peinture et Huiteä Peinture.

Cie grande collection de Meables de Ménage, et une
riete d'autres articles, .

CUVILLIER & CARTIER, Enecantenrs
fer Juin, Usd.

À leur Chambre d'Encan MARDI ee MERCREDI
prochoins, chaque jour à CNE Heure, sera vendu,

N Assortiment stendu de MARCHANDISES SECHES re-
Gues par tes deumers arrivages, consistant en Bengal

Siripes, Coton rue, Cuton u correaux, Derry. Guinguan,
Stotics à chemises tricutees, Tuile d'Irino de, Bomdazetré
nore, de coulesr et figueree, ludieanes a Hardes et a Meu-
bles, Futaine, Corderui, Nutkin, Coton bleu et banc,
Veloutin, Bae, Scales et Mouchars, Fil, Dentetie, Ruban,

Garniture, Sc, Ac,
CUVAILLIEL &: CARTIER, Enconteurs.

ter Juin, 1432,
a
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UELQUES barils du meilleur l'abac, et ZUO Tierçors
Q de set de Liverpool,

E. C. TUTTLE.
ELIEUR et PAPLIIER, N =. 54, roe SU

I Paul, au coin du Vieux Marché.
Fait ses 1emerciemens à ses anus et au public en

general, de l'encouragement généreux qu'il a éprouvé
depusrs qu'il à commencé 3 exercer sa profession, et

à tes anfurme peal vient Je recevoir de LONDRES Un as-
sarliment genérel

. DE PAPETERIE .

Consistant dans les articles suivants
Grand Papier Royal, Papier Royal moyen, et

deme soya’, grand papier à écrire de la meilleurs

qualité, 1cglés pour les Gravps-Livres, Jounsaux,
et MEsontarx qui seront mis en cahzers et reliés d'une,
manière clégante et solide ; et les Livres de comptes
seront reg'és d'après le modèle que lon voudra, au
plus couft avis et aix prix les plus rarsonnables,

—DEPLUS—
Papier Infotio, in-quarte, et de moindre grandeur,

Papier de Musique de diférents modèles, Papier
bruni, duré, +maroquin et coloré pour les ouvrages
de guût ; lapuer et Tablettes à dessiner de différentes
xramdeur et épaisseur; Puîtes à pains de G, 12et 18
cuuleurs ; el pains sépaiés , Pinceaux de poil de
chameaux et Crayons de plomb ; Encre de la Chine
#4 Frot. is; Cartes de visite et de Messageen bossage,
à bord- dorés et unis, Porte-feuilles de Cuir de Rus-
sie et de Maroquin rouge ; Bourses grandes et petites,
Ftuis de cartes &c. avec ressorts élastiques ; Livres
de déjot de Bonques, £e. Encre à marquer ineffaça-
ble ; une grande variété de Canifs fins ; Plumes tait-
lécs +1 non taillées ; Plumes portatives dans des étuis;
Plumes d'acer ; Encre à écrire rouge ct noire et Pou-
dre d'encre ; Cure à cacheter rouge et noire, et Oy.
b'ies ; Flutes et Flageolets à patentes de différentes
sortes et qualités, avec directions ; Echecs et Echi-
quieres, Memcraux de papier violet ; Encriers de
boiz, d tam et de verre ; Ardroises et Crayons d'Ar-
doise ; £c. Ke,

V'igex Livnes reliés avec propreté et promptitude.
CanTro collées sur toile et vesnies,
‘Fous bes ordres reçus avec reconnaissance ct exé-

culés avec ponctualité-

Monttéal, ler Jum, 1822 15—xf—

Messicurs les Cures el autres,
ON'Trespectucusement informésque le Soussigné a re-
çu ct offre en Vente, à son Magazin, No 49, RueSt.

Bouracan,
*Etamine,

Camelots,
Ceinturons de ruban et de laine.

Le tout de la meilleurefabrique et à des prix modiques.
EDOUARD PREGEN, Agent.



AQUEDUCS DE MONTREAL
Es Proprictaires féticitent le publie de ce que la wuvelle

AU Epreuve d'un sccund hiver à démontre que ©Mnpor.

Lans ouvrages etaient en état de continuer leur opeation «ans

xterruption, nonobatant Ir rigueurse l'iver sor Ce climat,

« tque pur fa solidd des matérinun. ils pourranoi ibuer

: geen à le comunadité des habitans de cett. vile,

L'expérience à prouve incontrstablament, sotime ils en

aitent, les nombreux avantazes qu’on retire de cet :

ent, . ar ranport à la sante, à la commandite, et à ta secu

SR, 64 surtout à moven sûr et facile quit faenit pour eteine

» promptewent le feu 3 on Law fu des aeinples purtien-

crs duns tes incendies qui ont eu Heu das cette ville, den

wis la constrnetion de ces ouveazes,gui fous exceple

  

© de, ent commencé dune des tasseozre qui n'étaient pr de]

oveshonnées d'eau par la Conspagnie tt nb at pr “akbiie-

. nt etr Ctesnte eat» Lenucoup de Joinge, it en cat et

- trement,

Les pertes lomhent d'auore it est vers, dirretementsur te

cereant d'Assurance, Inaîs fui lement sur les proprictaitts

“ua plus haut désré, comme il priate videumiueut per la

swisse quti wn deja eu fied Quas le toux «d'assurance: de sorte

que les pertes « ccasis:néss par fa nésizence des moyens de

sureté au pouvoir de chacun, tant retlen:ient une (ane die

recite sur toutes los proprieies roette sot personneaes du pays.

 

UH est nusf À craiudre que ces pertes m'augmnretent, a,

tits qt'on ne prenne les niorens se les prevenir, otal n'y

«vas de melileur proseruntif contre de fru, qu’un bonne pru

visi n'dfean,
Les lP'ropiiétaisre scront prête à atroduire les tuyaux duns

les annisors, nus6r € que ia terme rd degelee.

14 herd VIL 10

A Louer ct prendre possession le premier
se Mai pro: ais.

SETTLE belie ot grande MAISON en p'erre a

CE dex étages. situe AU Urssus du village du

Sault St. Louis avec des dépucdances considéra-

bles Moulin à Vent. Llutraux, Lcurie pour luger

neuf chu vaux et autres bâtimens.  L'endroitest un

des neti urs evil y ait dans a province. Pour plus
ample information s'adresser an

MAJOR DELURIMIER, Prepriétaire.

17 Mars, 1821 Gar

ON A BFSOIN nz GRAINE pe LIN.
HO ES Soussignes payeraut le plus haut prix du
4 4 Marché pour de la GRAINE ve LIN. au
No. 72, [tue St. Paul, où ii- ont a vendre leur As
sortiment ordinuire de Perstures, Hae, Vernis.

Se. ê ERAS

 

It. & il. CORSE.
25 Septembre, 1819. tr,
 

«1 vendre à cette Dnprimerie,
Use Hrroxse A M. DESHIONS MONTRRUN

IMPOSSIBILITEde dunner cette itéponse

i. au publie dans le tems où elie tit faite, serait

sans doute, vne raison de n'y plus revenir: mais

.emme les principes qu’elle renferme sont de tous
195 tems, nous croyons devoir la rendre publique
ca faveur de ceux à qui elle et adressés,
 

- .

Nouveau Mansion House.
Es diticultes quiont éprauvees les Sousighes a se procurer

4 tué Matsus cnvracble à un Hott 1, les out prives de
l'avantozes rear tant des afaires multipliees de Pete: maiz il
ant es” 1 réues à se procurer une Maison gui, larsgu'elle nu-
ravie completement aMutiiréé, sera, sinon auise spaceure,
Canons aussi commede que le ci-devant Mansion Mouse.

Encoiuroge came leurs efforts l'ont ete en toutrs occast

ens psr un public genereux, dis saui-sent le presente pour

annoncer l'ouverture du Noureeu Mansion House, dans ie

liatizeot érige sur le site te d'Ancces Théatre, et vis-d-vis

di Coltezo, propriete de W, 1. Holt, Ecr.—Si teur aucen-
tion et leur asoiduite dans cette nouvelle entreprise meritent
Papo tation dec tte ville et de res environs. cé sèra pour

tax une parte impertanie de eur rémuneration. .

Hi zeconstruit ane «-perhe Saile d'Assenhlée que aprés le

contrat dit étre prète jour les afoires de l'hiver.
La Saite Publique ou Table d'itète commencera Merer-*,

prochele 74 du ceuraut: on y sec cutpau-dement et hied

nos dee prix reiserr a les Presumant que lenre ar-

rangements donneront une entière satisfaction Aux Lotatune

de cette Ville, rt aux voyageurs qui y arrivent, ile nrepoent

ta .berte de solliciter lene np pai et leur favonr qui toeeter ont

twionrs la recinniiesauce des tres LunLite et tros vlan

serviteurs du patlie,

  

  

  

=

M. PYDE,
P, MARTINANT.

$,Se —i

Montréal, 12 Octobre, 1821.
  

RECEMMENT PUBLIE
Et 5 Vendre i AINTLNANT a celle Imprémerir.

to gH ISTOIRE avrdgé de L'ANCIEN TES

8 TAM.NT, avec celle de fa VIE DE N.

S. JESUS CHRIST, où sont contenucé ses prin-

e:pates actions.” Nouvelle édrian.
Mantel, 98 Avril, 1821.

 

 

To Lt Tcud possession given thefirst ofMAYnest

Fe cHAT large and elegant STONE HOUSE.

3 two stories high, situated shove the viilage

f the Sault St. Louis, with extensive dependenies

a Wind-Mil, Boîters, Stables large enoughfor nin

horses, and others buildings, The place is onc of

the most advantageous in the province. For fur

thir particulars enquire of
Mason DELORIMIER, Praprictor,

17th March, 1821. Gxf
 

A VENDRE.

TN EMPLACEMENTsitué en cette ville a

la rue St. Paul, de la contenance de qua

rante pieds de front, cur la profondeur qu'il peut

avoir « prenère depuis le niveau de la diterue St.

Paul. jusque au contour du Côteau de la ci devant

Citadclle: tenant d'un côté à M. F. Dézéry No-
taire: d'autre côté à F, Gornerman: sur Ieque!

Emplacement il y a une Maison en picrre a deux

tag $, convenable pour loger deux familles, chu

cute s“parement ; les dits emplacemuots et Maison

dependants de la succession de feu Sieur Churle:
Prévost.

 

Jour les conditions il faut s’adre-ser à Dame

Magdelvine Prévost, Veuse Etienne Roi, ou à S1,
Charles Fleuri Roy, Marciend, près du Marché
Heuf de cette vilte.

Montréal, 20 Novembre, 1521.

IUT Norier,

A

 

house of Madin W.dow

horough

Gfteenth day of January
be prosecuted at law; and thoe to

succession tuuy
present their accounts to

Ww D
that they may be
L'Assomption,

adjusted: and pail,

December, 18, 1&1, sf

cut Étatilis-

LI. persons inde bted by account, bond or bill

to the succession of thelate JACQUE - LA.

COMBE, Esquire, in his ht: time Merchant of

the borough of L'Assomption. arc required to call

and pay, or at least to settie their accounts, at the
LACOMBE, in the said

of L'Assomption, from hence till the
next, otherwise they will

whom the sai:
be indebted, ar | o requested to

the Widow Lacombe. or
Avin Ross, Esquire, Adwcate, in order

AVIS.
OMMEle Soussigne se propose de lnisser ce
pays pour l'Angleterre cet automne, 11 offre

à vendre les propriétés ci-dessous, savoir :
1 ?.—Unlopin de TERRE avez une Maison en

pierre, dessus construite, près dus Casernes, de
Québec.
23 — Un grand JARDIN au fauxhourg St.Lau-

rent, contenant un acre avec une Maison de pierre
à deux tages, une cuisine, étable, &c.
3° ,-—Une VERRE située à l'extrémité de lu

rue St, Laurent, où chemin nouveau, appellée
Maison de Clarke, (Clarke's Cottage) contenant
cent trente acres, ou environ. Le sol de cette
terre cet d'une Lonne qualité et produit Leaucoup
jde foin. [1 y a dessus deux cuisons de pierre à deux
i étages, nne ctable de pierre, et une grange spa-
:cleu:e. Cette terre est 2 environ unc liece du mur-
ché de Montreal,
! 4°.—Une TERREsituée au Sault du Récol-
let, conterant entre soixante et soixante dix ar-
‘pens, sur le grand chemin de Montreul, tres con-

venable pour une taverne.
Les proprietés ci-dtssus seront vendues a des

tonditions faciles pour le paiement, et il en sera
donné de Lnns titres. Jour les particularités s’a-
“dresser + JOHN CLARKE. Mle End Lndga, ou

Mr, STANLEY BAGG, Durham-Heuse,
: —DE PLUS--
| sera vendu quelques eaplacemens, dans une
y sithation aprable, juès du terran destine aux
cours de chevaux, ai où le désire ; et comme le
(U1Ta.0 5 est p-5 mesuré, les amateurs en pourront

avoir la quantité qu'il teur plaira. Les lots seront
vendus vu concédes, sclon qu'il: conviendra à l‘uc-
quéreur.

 

JOHN CLAREE.

AVERTISSEMENT.

{ F. Soussigne prend la libert’ de prévenir Mes-
4 sieurs les Notaires ot le public en général,

qu'il a laissé la profession d'Auvergiste, et se pro-
nase actuellement de continuer commeci-devant la
prufcssion de URIEUR PUDLIC Ct de taire tout En.
can où Vente auxquels on voudra bien l'emt lover.
It se Aatte de pouvoir remplir cette charge cn Tn-
que Anrgluise et Française, et de mcriter par sa
punctualité et son attention la faveur et l’encoura-
sement du public en genéral,

Ls. 'ROVENDIE'
—l;_

| Mile Fud Lodge
24 Nov, 1021. 42—2f,

 

Mantréai, 7 Mai, 1821

 

A VENDRE OU A LOUER.

FS MAISONS de bos et de pierre faisant
À ‘ace aux rues St. Laurent et Lagaucheuere.

au fauxbourg St. Lnurent cccupées ci-devant par
Madame Michael Hugh's, conme boutique et ta-
verne. Elles seront vendues Où louées ensemble
ou séparement par les Soussignés, propriét ires,
qui ne permettront 3 personse autre de les louer.

HART LOGAN, & Co.

Montréal, 27 Octobre. 1E91. xf.
 

AVIS.

"TOUS ceux qui sont endetiés par comptes, bil-
lets ou cbligatiuns, ervors .a succession de feu

JACQUES LACOMEE, Ecuyer, en son vivant,

Marchand du Bourg de l‘Assomption, sont requis
de venir payer ou du moins regler leurs comptes
en ja maison de Madane veuve Lacombe, au dit
Fuurg de l'Assomption. d'aujourd'hui au 13 Jan-
vier prochain, fio e de quoi i! sera procedé contre
cux. Et ceux envers qui Îa dite succession peut
vire endettée sont puiès cu présenter leurs comptes
ou titres de créance à lu dite veuve Lacombe où à
David Res, Ecuyer, Avucat pour ¢ re regls

tpay se

L'Assomption, }8 D'cembre, I: 21.

 
xf.

 

4415 e-[ par ‘e present donné qu'en conformit:
2% etexveution des conditions contenues dans
une certaine convention, il a été convenu que le
commerce des pelleterieset des territoires sauva-
zes fait ci-devant par Ie “ Gonverneur ct la Com-
pagnie des Aventuriers d'Angleterre commerçant
a la Baie d'Hud-on et ta Compagnie du Nord.

Agents de ln
Compagnie du
Nord-Ouezt,

 

 

 

 

Quest de Montréal, ?* resgectivement, serait fait a
laveuir, sous certrines condizions, par les dits
Gouverneur et Compagnie, et leurs successeurs
exclusivement, la dite convention ayant cté ratifiée

oat, les functions des Agens de la dite Compagnie
du Nurd-Oucat ainsi que des Agensde Sin A-
LEXANDER M'KEszie et Cumpegoie, ont cess
wt sont terminles,

THOMAS THAIN, ¢
PIERRE DE KROCIHERLAVE,
Montreal, 15 Novembre, $4920

AVIS.

| Biens de JOSEPII JUDSON, absent de Ja
Province, sont requis de ies presenter duement au-

thentiqués ; et ceux qui sont cadettes envers le dit
J. Junson, de payer immediatement au soussigné,

donner quittance, ayant été duement nommé Cura-
teur au dit Josahris JUDSON.

H. GRIFFIN, N. P.

Montréal, 5 Janvier, 1821. 48xf,
—

Soussigné informe ses amis et le public en

très considérable de LIVRES FRANCAIS d
tous genres et des mieux choiss: il a aussi une
grande varicté de belles Gravures et Estuñapes du
meilleur goût, et quelques Cartes de nouveaux

rue St. Paul, No 147, où l'on pourra se procurer
des Cutalogues.— Des ordres de ceux qui Césire-

rauit avoir des Lieres qui ne se trouveratent pas
dans sa collection, auront reçus avec reconnailssan-

connus en donnant les crdres, et le paiement ne

scra exigé que six mois après la réception des ou.
vrages, cn donnant bonne sureté,

15 A DEPLUS A VENDRE,

meilleure qualité, et quelques douzaines de Vin de

Chumpagne et de Bordeaux, ainsi que de Madre
et de l’orte— le tout pour être vendu au plus bas

,

prix. JH. ROY.

et confirmee par la dite Compagnie du Nord. Ou-

MTAVISH, M'GILLIVRAY à Cu.

OUS crux qui ont des comptes contre les

qui cat seul autoriré à reccvoir le paiement et à

L'4 général, qu'il vient de recevoir ure collection

jeus— Je tout est exposé en vente dans sa maison

ce et ex“cutés au plus court délai. Les prix scront

Quelques Meules de Fromage de Gruyère de la

Montréal, 28 Septembre, 1821, 3; 

AS est par le présent donné que le Soussighé,

ARCINBALD NORMAN M'LEOD,Ecr.
s'est retiré, et a cessé d'être un des associra, de le

maison ct société de M‘lAvisie M'GILLIVKAS

& Co.
MCTAVISH MGILLIVRAY & Co.

A.N.M-LEOD.

Montréal, 15 Novembre, 1821.
—_

 

AVERTISSEMENT
N HOMME marié, qui a tenu Fcole dans

U différentes puroisses de ectte Province, pen

dant un grand nombre d'années,et comme il ôse s‘en

flatter, à la satisfaction generale des enfans ct der

parens, désirerait continuer à s'employer comme

INSTITUTEUR dans un des grands villages de

ce district, où il pourrait trouver de l'encouroge-
ment, où des conditions avantageuses.—D‘adrusser

au R'dacteur de ce Journal.
5 Mars is22.

A VENDRE A CETTE IMPRIMERIE.
VI chez le Soussigné. Rue St. Lambert, vis a-

4 vis la grande rue du Fauxbourg St. Laurent.

VoyaGe pe Frascuenre. | vol. So. br.

L'ARITIMETIQUE 120. dem. rel, et br.
La Geounarnie EN MissatuRE, max. fol.

M. BIBAUD.

 

nf

9 Juin, 1521.
 

A vendre, en t-ut, ou telle partic requise.

dé St, François de Sales, Isle Jésus, à envi-
viron 5-4 de heue du village Terrebonne, suscepti.
bie de divieion, de neuf arpents de front, sur trente
arpents, Ou coviron de profoudeur, prenant front

sur la rivière Jesus, attenant par derriere au juste

milieu de la dite Isle Jesus, joignant d'un côté au
N. E. à François Vezioa, « t d'autr. côté au S. O.ù
François (rrauvel, avecsisons et pierres. Granges

ec autres bâtinrents dessus construits. Plus, sine

autre Terre en bors de bout, située on la dite Isle
Jésus, cloignée de la premiere d'un peu moins

d'une lieue. de deux arpents et un quait de front

sur vingt arpents de profondeur. Pour les conéi-
tions il faut s'adresset à 4. Die. Brunet, proprié.
tuires, ou 3 Joseph Turgeon Esuyer, tous deux
résidan-s au Bourg de Terrebounu.
 

SR ECEMMENT publié et à vendre : cette Im-
_. primerie, No. 29, Rue St Paul, chez Cun-

nirgham, No. 35, mème rue, et chez Nickless &
MeDonell, No. 55, Rue Notre-Dame,

TRADUCTION

Libre ct Abrégée
prs

LECONS DE CHINTE,
Données parle chevalier Humphrev Davy,
à la Societé d'Agriculture de Londres.

Dédite aux Sucictés d'Agriculture du Bas- Cancda,
per À. G. DOUGLAS, Cepituine à demi-paie.

Après le plaisir que nous a procurela lecture de
l'ouvenge ci-dessus, et l'instruction que vous y a-
vons puise, nous croirions manquer « notre devoir
de Journaliste et à la justice dde « l'uutour, si nous
ne disions pas au moins ce qu'il nous a semblé, ea-
voir un présent digne de la reconnaissance des À -
URECULTEURS el de ls jeunesse studieuse, ponr
| est principalemunt destiné.

A Vendee ou «+ Louer pour texe et plusteurs années.

EUX Superbes Terres en trés hon état—Une
cat située sur la Rivière l'Assomption, vis-a-

vis le Village de l'Assomption et trés avantageuse
ment s‘tuee, de deux arpent- de front, sur vingt
plus ou moins, avec une Grat ge neuve et de bonnes
Prairies.

L'autre est située dans le Laat de l’Assomption
Paraisse de La Vaitrie, de quatre arpens de large
sur singt de lor g. avec une Maron et une Grarge
neuve dessus Cor.struites, et où il se trouve de belles
vt grandes Prairies, Io tout dans le meilleur (tat
possible, pour les conditions (qui seront avanta-
geuset,) il faut s'adresser à Madame Veure André
Itoy proprilaire, au Bourg l’Assomption, ou au
Notaire Soussigné en zon Etude à Montréal, Ruc
St, Jacques.

J. M. CADIEUX.
Mentréal, 5 Juillet, 1821. xf,

A VENDRE
AINTENANT àcette Imprimerie, en gros
et en detail,

LE CALENDRIER DE
189823.

Pour Montréal

 

L

 

A LOUER,
AUR en prendre possession au premier de MAI
prachain, DEUX MAISONS à deux étages €

couvertes en ter-hlanc, situées sur laltue St, Vinceu!
el formant l'encoignure de cette rue avec la ruelle
at passage qui conduit au Nouveau Marché.

S'adiesser à LU. B. VIGER,
Montréa'. Ter Mats, 1622,

A bou Marché.
QOULIERS, Bottes et Bottiges de cuir ef de

> Drap, pour Dames et Messieurs, et Soutivrs
pour danser, de la meilleure qual té «vendre par

Wu. GALT & Co.
Montréal, 12 Janvier, ISZ2, —49—

ee
PROPRIETE DE VALEUR A VENDRE

di constitul ou argent compfant.
tE LOPIN de TERRE appartenant à feu Mi
Juseph Dufaux, de la contenance de 260

pieds de front sur ln rue Dorchester, de 170 picds
sur la rue Bivury, ct de 170 pieds de profondeur
sur la rue St, Simon, avec deux bonnes MA1soNs,
une table capable de contenir cinq chevaux, et
autres Datimens dessus construits. Il y à aussi un
excellent puits sur ce lopin de terre qui est bion
digne de l'attention des amateurs, Pour les parti-
cularités, s'adresserà 'nascors Roy, Fer. Avocat,
ou à Tntomas Tiain, lecuier, à Montreal, ou au
propriétaire soussigné, u Luchenaie,

JEAN VEENNE,
Le ler Mars, 1822,

—— eme

  

TNE Surperbe TERRE, situce en la paroissel

  
    

   
  

 

   

   

   

  

   

   

    

     

   

   
  

 

    

A LOUER.

NE MAISON à deux étages sur le de,
et tro:s sur le derrière, avec une Curx;

ituée Rue St. Aléxis. S'adresser à

EUSTACHE PREVOST
au Vieux Marche, '

27 Juillet, 1821. 25—xi,

AVIS.
f EVOUTES lersonnes endetlées à la succession o, MER

feu Mr. WILLIAM GRAY, Propriétaire «f6%8
Montreal Herald, sont priées de faire payement mn À 4.

dat à la Sousignée; ct tous ceux auxquels la dite vue}
cession est endettée, sont priés de lui presenter te
prétentiots, duemtnt attestées,

AGNESS GRAY, Tutrice.
Montreal, 16 Mare, 122, a,

AVIS, TT
LA Société d'Agriculture de Montréal à Import

d'Ecosse une quantité d'excellentes graines yÉTÉ
Fuu des espèces suivantes, savoir R

vraie du printems
Trefie rouge, blanc et jaune
Lucerne et Sain-foun.

Ci seront vendues aux Cultivatenrs de ce Distrig 3
seulemeæt, en s'adressant à '

dut
Kt,

Montréal,

un

Lee
ur a

nroÿ

 

IH GRIFFIN, Secrétaire, hel
——— 4

A LOUER, Cut
EUX MAISONS, situées Rue Bleary, 3, 20080:
tauxboury St. Lurent.— Pour les condition,’

s'adresser au propriétaire en l'étude de N, p
DOUCET, Ucuver, Rue St. Jacques.
Montreal 16 Février, 1821.

A VENDRE.
U* ORGUE de huit pieds, fait à Londres pa

Me. ELLIOT et importe l‘année dernière,
consistant en six Registres, savoir, Diapason ce
vert, do. f rmé, Flûte à patente, Cornet, et Se,

de

x{-2
 

22Montréal, C2 1822erMars,
 

OUS Creanciers ct Dshiteurs de la Succes.
on de feu sieur JEAN Bre. BIZETTE, à

son Vivant Bourgeois de Montréal, sont averi,
Jus premiers de produire leurs demandes en bone §
forme, ct les dernicre de payer le montant de le: 24
dettes, sans délai, au Suussigné Exécuteur de a i
Testament et de ses derniers volontés.

FRANCOIS DESAUTEL.
Montréal, 22me. d'Avril, 1822. Sm.
 

AVIS. ;
FENOUS ceux cui vat des deraandes à faire contre à =

Succession de faue Dame Susanne: ANTuIXt TT +
Maraassz De Lavactni. veuve de l'Honble. Chs1868
Gaspard Tartivux ‘Taitant De Lansudière, Seigneu 3 À
resse de Lavaitris, Ac, sont prés de présenter leur Ë
Comptes ou Titres de Ciésace duexent authentiques, 0e
d'ics au premier de Juin prochain, en l'Etude de B. J
JOLIERTE, Ecuyer, Notaire au Bourg de L'Assemmp- 4
tion, Rue St. Pierre. : $

3 Mai, 1822,

PEINTURE LT DORURE. ;
LE Soussigne à l'honneur d'informez se8 amis

et le public en ge néral, qu'il ae tabli sa Boutique
de PEINTURE ct DORURE dans le haut de
sn maison, situe en certe ville rue St. Pier,
N°. 6. ob il exécutera avec po ctualité les ou
v ages de ceux qui voudront bien l'employa #4
dans son art. 3

    
  

   

PIERRE LAMOUREUS.
Montreal, 29 Mars, 1522,

ET possession donné le ler. Mai prochain, L'Huel

#4 de Neptune, au pied du fauxhousg St. Joseph,
maintenant occupée par Mr. GEORGECOSSER.

DEPLES,
La nouvelle Maison de briques juignant le Latimer |

ci-dessus, Lien convenable pour une boutique :, À
d'Epicenies.

 

| LOUER.

AL
La MAISON pré-entement

A'NAUGHTON, horloger.
’

SE],Se

ofcupie par alr.

Une petite Trnne eur le Chemin l'arsanau, de 8
acres en superficie, avec une Luisie Maison «t une
(lable, et deux acres du terrain en culture comne
Janblt, el plantes d'arbres Iruitiers choisis.

S'adrerser à CUVILLIER & CARTIER,
16 Mass, 1022.

A LOUER, pour une on plusieurs années, et peson
son denute le Ver Mal prochain,

(EIPTE MASION spacienre, commode et Lien mei
biée avec hureaux étendus, puits et glacière, située

au Fauxbonrg St. Antoine, propriété d'A. N. MeLtoU,
beuyer. Pur derrière et un A ERGQGER complantes
t'arbres fruitiers choisie. Jeunes et suijis, lequel pet
être tour avec où sans la Mason.

Pour les conditions, s'adresser au Propetétaire sur les
lieux. où à CUVILLIER & CAIUTLER.

30 Mars, 1822.
 

A VENDRE de gré-d-gré, E
NE TERRE stude a St. Jeseph & Chambly, À
de 5 arpeus et 3 perches de front, sur SU a Hy

jens de protondenr; le tout en oat de culture ; 15 0 72
arpens (lant de lérre labourable, «1 le res‘e en Pras À
rics avec une MAISON de pierre neuve et à deux
(tages, couverte en fer-blanc, et avant une Cuisine
de 20 piesls ; le dedans Foi et prêt à secevoirla peut
ture; une GRANGE de 80 pieds de long sur 30 de
age, Consiruiie en Madriers él couverte en bardeaux,
avec une allonge de £0 pieds de long et de 12 de lar
ge, construite et couverte de lu n.èine manière ; une

ETABLE de 40 pieds sur 14, en bois «1 couverte en
Lharduaux, et une vetle ETABLE de 40 priede sur
20; une LARTERIE de 12 pieds en auarré, etua
JARDIN d'un arpent en superticte : la maison est
entoutree de peupliers, elle Jada clos en pieux de
bout. Le tout est dons ên très bon état et ta Terre
vst une des meilleures qu’il y ait eur la Rivière Chsme
bly et sur le Fleuve St. Laurent, La situation est des
Pius asautageusez pour le commerce. J ne sera ene
gé qu'un quart du prix comptant, le teste pourea de-
meuter dans les maine de l'acquéreur pendant 15 ans.
S'adres-er sur les heux, à ANTOINE PAPINEAU,
nu à Mr. BOILEAU, N. P, à Chambty.

10 Mai. 1022. 4f.
it

I Da. KIMBERvient de recovoir de Lan:
dres et de Glasgow con importation ordinaire

de MeokciNes, JlIntruments de chirurgie, de
Livres Ene sesrames et de verres d'A pochicri-
rerie. Montréal, le 25 Mai, 1822, 16—xf- 


